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AVERSE 

LES ALLEMANDS DEVANT LA 
RESISTANCE FRANÇAISE 

Le maréchal serait décidé à démission-
d'immixtion • en ner cas nazie 

APIŒS LA s.s. PIE Xli D E 
DtFAITE 

BOMBES 
New-York, 24, (Reuter). Le maréchal Pétain a ri-

posté aux demandes allemandes par son propre ultima­
tum à savoir, par la menace de démissionner, selon une 
dépêche de Berne au «New-York Times». 

.. 
.t'l DE 

GRAZIANI 
L'erreur du maréchal. 
Une pauvre armée. - Des 
soldats de 14 ans. - De 
la propagande. - Si Mus­
solini entendait ! - Les 
"spaghettis" à l'italienne.11 

(DE NOTRE CORRESPONDANT 
DE GUERRE, 

M. CHARLES ARCACHE) 

Te viens de rentrer du quartier gé­
néral avancé des troupes britanni­
ques qui se battent autour de Bardia 
et je vous écris d'un restaurant dés­
allecté et démoli où renseigne de 
uLondon Restaurant, in bound lor 
B~itish troops• est la seule chose de­
rt'eurée intacte; comme si elle eut 
voulu narguer J'aviation de Mussoli­
ni 

Un jeune capitaine d'état-major, • 
dans un abri souterrain. m'a fait un 
exposé lumineux de la situation. La 
bataille pour Bardia se livre ën ce 
moment. Les Italiens, grâce à une 
habile 'l!anoeuvre britannique - com­
me celle qui fit tomber Sidi Barrani 
- ont coupé la ville du reste de la 
Libye. Bardia est encerclée avec les 
troupes qui s'y trouvent, estimées à 
deux divisions des meilleurs soldats 

"Nous devons nous efforcer 
de remporter une victoire 

sur la haine ... " 
déclare le Saint-Père 

S.S. LE PAPE Pl E Xl\ 

SUR T OLI 
L'aviation navale et la R.A.F. exécutent 

deux raids violents sur le port 

L'aérodrome de CASTEL-BENITO également attaqué 
Londres, ~4 . (Reuter). - Les nvt ons nantis ont r.tlnqué le port de Tri­

poli, en Afrique du nord, dans la nult du 20 décembro et Pnttaquc fut con· 
ronnée d'un grand succès, dit un con1 n1nniqu6 de 1',\mlrnuté. I.e quai fut 
toud1é à. plusle...trs reprlsr~ et des en trepats furent incl"ndié~; l'un de ceux­
cl fit exploSion. Ln .. bnse d'hydravions n. nusRI été homhardPe violt•mlnent. 

Dan:" l'n.prèo~t-mldl du 2t déccmbr(', les nvtons nnvals brttnnntques ont 
attaqué à ln. torpille un convoi d e trots navires n1archands escortés par un 
contre-torpilleur. On ' ' it un navire de 3 .000 tonnes s~utcr et un autre. do 
6.000 tonnes. rut également coulé. Un avion n'est pas rentré de ces opéra­
tions . 

Bombardements de la 
R.A.F. 

r,e Caire 24 (:Reuter). - Tje quar­
tier·"Pnéra l de la Ro)-.al Air Force !lans 
le ":-ro,·en·OrienL corr,munl~ue antour· 
d'hui: . 

L'aérodrome de Castel Benito et Trt · 
poli ont été violemment attaqués par les 
bombardiers de la R.A.F. la. mut derntè· 
re. Pendant que l 'attaque se poursuiva~t 
sur l'aérodrom .. - où plusieurs coups di­
rects provoquaient une forte explosion -
un violent raid avait lieu sur le port, 

L'AIDE A~~tRICAINE 

la jetée, les hangars d'hydravions, la 
centrale électrique et d'autres objectifs 
militaires à Tripoli. Plusieurs incendies 
furent causés ainsi que plusieurs explo­
sions. 

Les incendies pouvaient êt~e vus à 80 
kilomètres à la ronde et faisaient rage 
au moment où nos avions quittèrent la 
cible. 

Des coups directs ont été enregistrés 
sur les douanes, plusieurs également sur 
la âctée et le hangar d'hydravions et plu ­
sieurs bombes ont explosé su' te Castello 
et la gare. La. centrale élect~ ique a été 
arrosée de bombes et non moins de neuf 
explosions se produisirent en succession 
rapide . Tout indique qu ' une !';rande quan­
tité de carburant a été détruite. 

Tous nos avions sont rentrés lndem· 
nes. 

Au cours de patrouilles offensives dans 

Un ordre du jour du général 

Wavell 

DAns un ordre du jour spécial, publié 
par le Grand Qnartirt· G~n~ral du ilfo 
YCn-Orient, en date du 23 Mrembre , le 
genérnl S~r Arclllbnld P. \\"avell 1\.C.B .. 
C.l\LG., M.C., com rna ndant èn che! dacs 
le :.\loyen-Orient, d<'-clare : 

::\fatnlenant ~ue l'ennemi n été chas· 
~tl ùu sol ù'Egyptc, je voudrais expri­
mer à tous les horr.mcs ,,de j ous grades 
en Jt~g-.vptc JHes rcm<"rt'lement~ et mon 
udrnirat1011. Le 9-ll('d•s l'Cil porté dans le 
dl>dert O<'eiclental a étl~ parlag'l~ par tous. 
JI a <'1<1 par-dessus tout un tnomphé de 
préparai ton ~oignèe, de bonne ad minis· 
!ration ct de dur entraine rn ent, derrières 
les lignrs et à la Unse 1 au::;si hiPu que sur 
Je théâ1re des opérations.Sans l'organi· 
'allon et le dur labeur dan< loo potts, 
dans les canips, dans les utclicrs, dans 
les dé;ôt,; de ravitaillements, dans les 
dabli"<'IU'nls d'onlrainement, il aurait 
été ill1J•ooslble d'avotr, prèle et équipée, 
la fort't' d'attaque qui a. frappé si dur et 
s'est déplade s1 rapidement. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

Le message ajoute que l'on prête foi à Berne à des 
informations provenant de l'Allemagne, selon lesquel­
les les milieux militaires allemands s'opposeraient à une 
intervention politique dans les affaires françaises, étq:nt 
donné que cel à pourrait nécessiter l'occupation de tou­
te la France. 

LE MARECHAL PETAIN 

On est enclin à croire que ceci aera.it 
de nature à allonger dangereusement 1& 
ligne de I'ILJ'mée, la laissa.nt déga.rnie aux 
points ou les Anglais pourraient déclen· 
cher une attaque. Néanmoins, déclare-t­
on, une pression continue d'être exercée 
sur le Gouvernement de Vichy pour ame· 
ner le retour de M. Laval. 

Vers un rapprochement 
anglo-français ? 

Istanbul 21 (A. S.A.). - A propos dM 
diff iciles négociations qui se sont en· 
gagées entre Berlan et V ichy, l"opinion 
du jourunl <\\'alan • est qne l'Allemagne 
en déchirant l'nru,ist ice qu'elle avait 
Plle-• nêmo dicte, risquerait de réveiller 
un enueli'1i engolanl1. Par ailleurs s'il 
ex1ste cntore une tonflance quelconque 
dans le monde quant Il. la. si"nature du 
Heich, unt: telle inilmlive s urf1ra.it à la. 
dtltruire lola[emeot, ayant l'effet de rap· 
procher dnvaulage les Français de leurs 
anciens alliés les Anglais. 

LETTRE DE LONDRES 

LA ·c-APITALE 
s·ous · 

Voir la dépêche en page 6 ·····························:·············· 

·~~~-- ET LES !NOUIETUOES 
~ !······································ ...... 

du maréchal Graziani. 
Quand tombera la ville? 

la région Bardia-Tobrouk, hie~ , des 
avions de chasse de la. Royal Air Force 
ont intercepta à trois reprises des avions 
ennemis. Un 5.79 a été incendié et s'est 
abattu en flammes et deux autres ont 
été abattus alors qu'un CR 42 a aussi 
été descondu en flammes . Les quatt·e 
avions ont sûrement été détruits. 

MALGRE- LES SOUS-MARINS, LES MINES~ 
LES A'rTAQUES A~RIENNES 

LES _BOMBE-S 
ALLEMANDES 

r __ ...... . 
t 

1 
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i 
t 
t ·)""~: 

ALLEMANOFS 
....... ······················· 

Istanbul 24 (A. S.A.) . - Les infor· 
mations d''AIIema)!ne ind iquen t q~>e la 
nen-osité du Reich s'accroit en pre•ence 
de l'a ide américaine à la Grandc-Drela· 
~e. C'œt avec inquiétude qu'on y vo:t 
la sYmpalhie platonique du début se 
trans.fom.er de la part des Etats-Unis_ en 
une nssistaoce matérielle chaque ]OUT 

plus importante. On aYait commeocé à. 
Berlin par afficher une certaine tn<hffé· 
renee r]c,•a nt ce phénomène, puisqu'on y 
était cQnvaincu de li~uidcr l'affaire de 
1· A 11 ~lc·l PITe r:qudt•mrnt. )1 ai~ J'{·chec dr 
l'offensi,·e aérienne sur les Jles du Ro 
vauu.e-t"ni a modi fié les cho es et Ir 
Reich s'est ingénié il. dresser face à l'A­
mélique une barrière qu'il croya it re­
doutable, a~·ec le pacte triparltte. Or, en 
réponse à cette manoeune, \\" a hinglon 
loin de s'effrayer, a reoforc~ son con­
cours à l' effort militaire du Cabinet de 
Londres, les Am~ riea i ns s'étant couvain· 
eus que la puissance des Anglais est la 
condction essentielle de leur propre sé 
curité. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

Tank capturé aux Italiens dans le dé~ert occidental . 

Nul ne peut le dire, mais il sem­
ble que les Italiens sont décidés à la 
résistance. C'est tout ce qu'on peut 
préciser pour le moment, à r excep­
tion qu'un duel d'artillerie fait rage 
dans la région. 

La chute de Si di Barrani et d'au­
tres localités - chute sans combat 
presque - me lait demander à l'of­
ficier d'état-major, la cause de la dé­
confiture des Italiens. 

Un coup d'oeil sur la carte et ron 
est fixé: Graziani a commis la fa­
tale erreur de disperser ses troupes. 
Il les a groupées en des camps for­
tifiés de quelques milliers d'hommes 
chacun, des camps indépendants, sé· 
parés l'un de l'autre souvent par des 
distances de 20 à 30 kilomètres. Il 
était donc facile de s 'emparer d'un 
camp après l'autre. C'est ce qu'on 
lit. Le premier à être attaqué, celui 
du général Maletti s'appelait Nibewa. 
Il fut pris rapidement et les autres 
auivirent. 

!.'effet de surprise lut J'arme prin· 
eipale des Britanniques. La surprise, 
si désagréable pour le fascisme, a­
vait tlté préparée de longue date, 
mais on espérait que les Italiens at­
taquera:ent, ce qui aurait engouffré 
dans la pince britannique toute l"ar­
mée de Graziani. La hlaré.chal ita­
lien ne se décidant pas à l' ollensive, 
les Britanniques durent la prendre 
avec les résultats que l'on conn ait. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE b) 

VOIR EN PAGE 4 e 

OUI EST RESPONSABLE \ 

DE LA DtfAITE ITAliENNE 

EN LIBYE? 
Graziàni et ses politiciens 
s'accusent réciproquement 

.:..ondres, 24 (B.Q.P.) . - Le , désu.c­
cord cntr, les militaires et les politi­
ciens, qui doit déjà inl!vitablement je­
ter la confusion dans l'esprit de la po­
pulation italienne est plus frappant 
encore en ce qui con cer ne la cause d 
la débâcle italienne de Libye. 

Graziani, dans son récent et tong 
rapport à Mus,olini, a expliqué que 
son offensive - pour laquelle tous les 
pt?paralifs étalent achevés - n'avait 
point été lancée en raison de la non­
at ri,·ée des forces mécanisées d'Italie. 

La radio de Rome, hier, a en falt 
oé:ncntt la v'lleur de celle excuse en 
déclarant que les re•sources de Gra­
ziani êtai?nt suf(isantes pour la cam­
pa~ne et que. en conséquence, Il n'avaot 
pas besoin d'autres fournitures. 

Au sujet de l'attaque de la nuit du 21 
au "22 aêcembre sur Benina, signalée 
dans notre communiqué d'hier, il est 
maintenant définitivement établi qu'un 
hangar de l'aérodrome de Benina a été 
complètement détruit par le feu et que 
trois avions ennemis au sol près du han­
gar fu,ent incendiés. 

LA GRANDE-BRETAGNE 
En Afrique Orientale Italienne, des 

bombardements en piqué ont été effec· 
tués sur une station de · pompes près 
d' Assab. Les bombes tombèrent bien en 
travers de la cible. Des vols de re con . 
naissance ont aussi été effectués dans 
celte zone. 

fait • un commerce Intense 
Des appareils d' une escadrille rhodé­

si~nne ont exécuté une attaque cou :on­
nee de succès sur des positions ennemies 

avec le monde entier 
aUumés, puis des explosions se produi - 1 d 2 (N E B ) C • Slrent. ..on res, 1 . <. . • - .omrr.en. 
près de Gallabat. Des incendies furent 1 

· . la Grande-Rrela<me reçoit <les avions et 
Tous nos avions sont rentrés mdem- d'aulre• matériels de auerre d'outre-mer 

nes. l ~n un flot continue l n~algré tous lee ef· 
Communiqué for·ts dPs sous-marins d 'Hi tler, de ses 

LE CAIRE, 24. <Reuter). - Com. 
munlqué du G.Q.G, d<1 llloyen-Orl<>nt: 
«LIBYE: La <' ·lnccntraUon de' nos 
troupes et la p1~paration d'nrtiUcrie 
dans la réJ:"lon oe Bardia continuent. 

«AUTUES FRO:-.'TS: l'as <l e change-
ment dans la si1uation». 

... 

mines et de sa c:an.pagne aérienne, -
cela a éto dit à la population allemande 
par un radro-me«sage en a llemand par 
un journaliste irlandais. 

Il a Mtlaré : 
cLeR navires nrrivent. L 1 0\1tre jour, je 

suis rc•té sur le quai de l'un des quel­
'l"e trente grands ports de la Grande­
Bretagne. Je regardais un <'argo entrer 
au port pour décharger se• marchand•· 
R<'s .Le <'11ef du dock me tendit une fe<ll l· 
le de papier fin - l'inventllil'e elu cargo 
nou,•cllell cnt arrivé. Ce. navirt ~lait dl!· 
nois et il avait nn équipage rgalernent 
danois. JI venait de ~ew-Yor!< Sur le 
JlOnt pt·in('ipal, je (lOUVais \'Oir l' avant de 
plus d'urie douzaine <l'adons- des born· 
hard•ers americains bi-moteurs, me dit­
on. 

djn fen ille de l'inventaire me disait 
de quoi ~tnit comrosé le resle du char· 
g-erncnt clc HOOO tonnes dn cargo. Eo p:u~ 

de<! avions il transportait 1200 lon!'ee de 
munllions, 500 tonnes de bois , 2600 ton· 
Ms de 111étaux divets (aluminium, cui­
vre et al'ior) 1000 tonnes de lard et de 
jambon, 1000 tonnes de farine et Je res­
te corr.tHenait des moteurs, des céréa­
les, de la pâte de bois et dea armes au · 
lomatiq ues. 

«Le navire acoosta. B;entôt je pus 
voir un bombarclter amériqin posé sur 
le sol britanui~ue, - du navtre danois. 
Je m'étais rendu à ce port juste pour 
voir par moi·rr,ême jt1squ 'à quel point et 
dans ~n e lle<i vari étés les marchandises 
a tnérica i ne parvena ient en Angleterre. 
Cela intéresse n'importe quel jou rnaliste 
neutre et un Irlandais pre qu e sutant 
qu 'u n An glais . Car, •1 n'est pas nécessai· 
re d'être un gétlie pour sa,•o ir qu'il est 
aussi nécessa ire pour I'Irlanàe que pour 
I'An:;:lelcrre ~ne les marchandises des 
Etats-Unis arrivent ici. Et le jour pré­
cédent j'avais visité uo autre port bri· 
tanninue dans le même but. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

Revue de la presse 

L'annonceur de la radio de Rome a 
ajouté une remlirque quoique peu obs­
t·urc : • Le temps <sl pas>é, a·l-11 dé­
claré où les généraux rejetaient sur 
leut·s soldats le blâme des Infortunes 
qui p•uvc!1t survenir dans n'Importe 
quelle guerre •· Une flle Impressionnante d'avions pour !a Grande-tiretagne dans une U~·ine de Californie. (Photos BOURl:lli]). 

La célèbre église de St. Mary-ie-Bow 
dont les cloches continuent à sonner 

allègrement, malgré tous les 
bombardements, 

Quoique un peu tardive, cette lettre 
de Londres datée de début d'octobre, 
est d'un intérêt documentaire consid&· 
rable que nos lecteurs apprécieront 
comme il conviehl : 
!.ONDRES TIENT BONI 

J'ai visité a ujou rd'hu i en voilure 
les quartiers du centre de Londres qui 
orit soufl.-~it du· bombardement à l'a­
veuglette des derniers jours. 

La nuit, quand on reste éveillé et 
qu'on écoule le bombardement et le 
barrage anti-aérien énormément in­
tensifié, il parait impossible qu'on 
puisse retrouver le lendemain malin 
un seul b"r timent encore debout dans 
le centra de Londres. De fait, le matin 
venu. vous pouvez apercevoir quel­
o.ues dé<JG(s seulement si vous pre­
llez une route traversant un quartier 
qui, à votre connaissance, a été bom­
bardé. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 5 ) 

~MAlGRÉ lA GESTAPO 

~ Un journal belge est~­
publié clandestinement\ 

à Bruxelles 1 

Zurich, 2·1 fN . E. R ). - 'l'out C()mrt~e 
au cours de la guerre de 1914-1918. les 
Belges reçolve.nt quotld!ennem.ent un 
journal publié A Bruxelles, en dépit 
des ordres don:tés par les Allemands. 

Tous les efforts déployés par la. 
Gestapo pour 2n découvrir les respon­
sables ont échoué t ien que des dizai­
n es de Belges doivent connattre l'i­
dentité d~s r<'idactetn·• et des éditeurs 
du journal. Il ~st lt· n v idem en~ par les 
BPlg:es et •• fait un devoir de dénnn­
cer les mensons-e~ 1\llemands quel(lues 
heures à peine après leur pubtlcation. 
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l•AUTRE GUERRE ... 
On lisait dans La Bourse 

E!l!J[Ilienne du 2;) décembre 
1915: 

;.ç Le uJew·sh \Yorld» publie une 
lettre d'éloges du «Zion Mule 
Corps, adressée par sir lan Ha­
milton à un correspondant en An­
gleterre. 

AYant de qnitter le commande­
ment des Dardanelles, sir Ian Ha­
milton accorda un congé d'un mois 
avec appointements entiers à la 
moitié des cn"agés pour qu'il. 
puissent Yen:r le passer dans leur 
famile à Alexandrie. 
'+; Salonique. - La situation sur 
le front est stationnaire. L'enne­
mi n'a pas encore manifesté des 
:;ignes tendant à envahir le terri­
toire grec. 

LE SAVIEZ-VOUS ? 
Malgré sa masse, l'éléphant est l'un 

des animaux les plus rapides : il peut 
atteindre jusqu'à 60 kilomètres à 
l 'heure, 

Les aviateurs rencontrent souvent 
des oiseaux jusqu·à 5 et 6000 mètres 
d'altitude; à 7000 mètres, même des 
papillons furent rencontr~s. alors que 
les aigles n'atteignent que rarement 
cette hauteur. Mais le record appar. 
tient aux corbeaux qui s'élè,·ent fa. 
cilement jusqu·à 9000 mètres d•aJti­
tude. 

Deux millions 900.000 lonnes de fer 
sont mangées annuellement par... la 
rouille. dans le moncie entier. 

- " Paris Yaut bien une messe , , 
aurait été dit pour la première fois 
nar Henry IV !orsqu'il se convertit au 
catholicisme pour se faire couronner 
Roi de France. 

............................. ·················· 
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~ ~ RESTAURANT ~ 

l.::r~h ! 
~ 28, rue fouad 1er E 
<; PLAT DU JOUR Ë 
DEJEU:I>."ER ET Dl::\ ER DE .NOEL-

ct à la carte 

Dlt'JAIN JEUDI 

Sauté de Veau à la Bordelaise 
lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllililll •........................................... 

NAROO 
LE CHIROMANCIEN DES ROIS 

}-!ADJI SADIK NAROO, le célèbre chi­
romancien hindou, certifié par le Prin­
te lsm all Oaoud, le Pr ince du Yémen, 
le Sult 'l n de Zanzibar, 
les Maharajas de Pa­
tiala, Bikanir et J ai pur, 
la Marquise d e Llnlith­
gow et Nawab, Sir Lia· 
J<at Hayat Khan, etc. 

NAROO peut être con­
s ulté généralement au 
New Palace Hotel, rue Foua d Tél. 
45936, ou l'hôtel Continental, -'à son 
domicile 3, rue Falaki, T él. 50890 jus­
qu 'à 9 h. p.m. 

Note. - L'établissement « Naroo's 
Comm ercial Store » a été transféré d e 
Port-Said aux adresses cl-dessus. 

La Cour 

/ 
S.A.R. 1e Prince Omar 'l'oussoun est 

parti hier pass"r la journée à Alexan­
drie. on Altes;e est retournée dans 
la soirée. 

S.A. le Prince Youssef Kama!, ac­
compagné d'un groupe d·amis, est 
arrivé à Louxor pour y passer quel­
ques jours. 

Alors que S.A.R. la Princesse Férial 
se trouvait à Inchass. son attention 
avait été attirée par des gazelles qut 
gambadaient dans les jardins royaux. 

A son retour au Caire, la Princesse 
n!l cessait do réclamer ces gazelles. 
On en a amené quelques-unes qui 
parent depuis quelques jours les jar­
clins du Palais d.Abdine. 

Les ministères 

S.E. Hussein Sirry pacha, Prési­
dent du Conseil de" ministres, a reçu 
en son Cabinet au ministère des Af­
faires Etrangèr~s, S.E. Mohamed Cha­
rara pacha, sous-secrétaire d'Etat, 
S.E. Ahmed bey Saddik. ministre plé­
nipotentiaire, .A hmeù Ham dl Mahboub 
pacha sous-secr~taire d'Etat au ml­
nistèrè de l'Intérieur. le Dr. Mohamed 
Awad Mohamed, directeur de la cen ­
sure de la presse. 'M. Bert Fish, mi­
nistre des Etats-Unis au Caire, M. 
Mohamed Hosni Omar, chef elu dépar­
tement des affaires administratives 
au ministère deJ Affaires Etrangères, 
J'ambassadeur de l'Iran, le chargé 
d'Affaires d'Espagne et Je ministre de 
Yougoslavie. 

Son Excellence ::<. re<;u ensuite MO­
hmned Kamel E'l Bindari pacha, ,mi­
nistre d'Egypte à Bruxelles. 

Vers 1 heure de l'après-mid!, le 
gén rai Wa,•ell fut reçu par le Pre­
mier avec qui il eut un entretien 
d'une demi-heure. Sirry pacha se ren­
dit ensuite au palais Z aafarane où il 
offrait un banquet en l'honneur du 
ministre elu Japon . banquet auquel il 
avait convié les dignitaires du Palais 
Royal et quelques hauts fonctionnai­
res du ministère des Affaires Ett·an­
gères. 

S.E. le Dr. Alv Ibrahim pacha, mi­
nistre de l'Hygiène, a visité ce matin 
l' hôpital fondé par f u Samaan Sed­
naoui bey, à la rue Ibrahim paella. 

·:· •!• •!• 
Hussein F ahmi bey, directeur gé­

néral des Douanes est parti en 
tournée d'inspection en Haute-Egypte. 

•!• ·:· •!• 
Le Conseil Supérieur chargé de la 

conservation des monuments de J'art 
arabe a siégé sous la présidence de 
S.E. Aly Ibrahim pacha. Il a décidé 
de maintenir tel quel le budget actuel 
de l'institution. 

Le Con sel! ,.. décidé d'accepter le 
présent offert par Mme. Limongelll, 
fille de Yacoub Artin pacha. Ce ca­
deau représente un cltoubl<ab~ incrus­
té de nacre et recouvert d'une couche 
d'argent. pièce de grande valeur da­
tant du dixième siècle. 

Le contrôle de l'enseignement privé 
examine les doléances des professeurs 
qui n'ont pas encore trouvé du traval! 
auprès des diverses institutions sco­
laires privées. 

•!• + •!• 
Le ministère de l'Instruction Publl ­

qu" a '<'cirté d~ rouvrir les ~colPs 61é. 
~rel'iaires obligatoires d' Ale-,:and~Ie 
f<-• r.;~es depuis le 27 noven•br~. en 
raison de la situation actuelle. 

La ville 

S.E. Mohamed' Mahmoucl pacha. pré­
sident du parti libéral-constitutionnel. 
a reçu hier à deux reprises Amin 
Osman pacha. 

L'après-midi. vers cinq heures, Mo­
hamecl Mahmoucl pacha a reçu l'am­
bassadeur britannique, Sir Miles 

1 Lampson. L'entrevue dura près d'une 
' heure. 

::.;•············· ................................... 1 •••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
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PHILIPS 
Vous souhaite 
Joyeux Noël..et 
et Prospérité 

·Nouvel 

un très 
Bonheur 
pour le 

hlll lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll l lllll lll llllllllllllllllllllll~ 

ill)@Ib~"~ 
CABARET & DANSE 

Dirfl'f>tion fran.-.aise 
44, RUE MALIKA FARIDA- Téléphone 40116 

A'f'I'Ri\(''riONS - \TARifrl':i~S 
lhtus•• de ti b. 30 Jt.Jn. à 1ninuit 

L'Académie Foyale de Langue Ara­
be a siégé pour mettre au point les 
travaux préparatifs de la se~sion de 
l'Académie qui sera Inaugurée le J5 
janvier prochain. 

A cc p·ropos, dl sons qu'un ' récente 
décision du Conseil des ministres a 
pr6vu que la session prochaine de 
l'assemblée ne comprendra que les 
membres ôg;.•ptlens de l'Académie. En 
raison de la difficult~ d'avoir des mem. 
bres étrangers à l'heure actuelle. 

+!+ •!• •!• 
Nans avons dit que Sir Amin Osman 

pacha donnait avant...hier un banquet 
en l'honneur de S.E. HussPin Sirry 
pacha, Président du Conseil. Parmi Jes 
invités sc trouvaient Je Dr. et Mme. 
Afifi pacha Zald cl Ibrachi pacha, 
Aluncd Abboub pacha. Mohamecl Far­
ghali et M. et Mme Smouha. 

~ .. : ...... : ........ : .... ~ ...... : ...... : ....... : ...... : ..... : ..... : .... ·!·"·" 
~· A l'occasion des fêtes f 
• y 
~ de Noël, cc La Bourse~ 
~ Egyptienne» est heurtu:Je't 
~· de présenter à ses lec-'t 
~· teurs ses meilleurs voeuxt 
~ de santé et de prospérité.'t 
y y 

........ ·:·•·=·•·: ....... : ..... : ..... : ...... : .... ·:·"'·:·•·!~·;.~ 
Donations 

La Société du Croissant-Rouge EgYP­
tien a reçu les donations suivantes au 
profit de ses oeuv1·es: 

L .E. 
Personnel de la Sté Mlsr pour 

56,827 
.. !+ •!• ·:· 

Demain soir. l'Association des «Ro­
wacls» (les guides égyptiens) tiendra 
sa. réunion annoncée. 

Un nouveau Ir cal pour l'Association 
sera fondé à Boulac. 

le Tissage et le Textile ...... . 

1 

st;.r.~~!s ~~····~·i·n·~~~~ ... ~t ... ~~ 
Sa Seigneurie la Nabila Taw-

hlda Nadim ....................... . 

30,-

10,-
10-
9.'-

Le ministère de rrntérleur a tix6 
à jeudi prochain le dernier délai pour 
accepter les demandes des pèlerins 
désireux de se rendre au Hedjaz. 

•!• •!• •!'• 
M. Merlon. c'lrresponclant du cD ally 

Telegraph~ clans le Moyen-Orient, est 
arriYé au Caire après avoir passé 
près de deux mols en Turquie, d'a­
borel. et sur le front h ellène ensuite. 
M. Merton se trouvait à bord d'un bâ­
timent de la flotte britannique qui for­
ça dernièrement l'entrée de l' Adriati­
que. 

•!• +!• •!• 
Son Excellente l'ambassadeur d'An­

gleterre 't Lady Lampson ont mani­
resté le désir d'être présents au 
Théâtre Royal de l'Opéra n l'ouvertu­
re "le •The Middle East Revue>, le 
spectad~ que la N.A.A.F.l. donnera 
pour v enir en aide au British Comc\u­
nity \Var Fqnd. dès le 2 janvier 1941. 

Etant donné •les circonstances ac­
tuelles, la Colonie Française n'orga­
nisera pas cette année l'arbre de 
Noe! tradit ionnel. Mals· une distribu­
tion de jouets et menus objets sera 
faite à un certain nombre d'enfants 
de la Colonie. • 

Les parents recevront par poste une 
convocation nominative pour la distri­
bution qui aura !leu à la :!liaison de 
France le dimanche 29 décembre cou­
rant à 3 h. :o p.m. 

Comme on ,ait, les hôpitaux d'E­
gypte ne peuvent hisser le drapeau 
·du Croissant Boug~ sur leurs bâLi­
ments à moins d'une auwrisation 
spéciale du ministre de l'Hygiène Pu­
blique. En conséquence, cette autori­
sation vient d·être accordée à l'Hôpi­
tal Israélite du Caire, à l'Hôpital Ita­
lien d'Alexandrie, aux Hôpitaux Fran­
çais et Italiens du Caire à l'Hôpital 
Anglais de Port-Said et 'au siège de 
la Compagnie du Canal de Suez. 

•!• ·:· ·:· 
Le premier :.Yain des antiquités est 

parti pour Louxor transportant 200 
voyageu1·s. Hier soir, les voyageurs 
ont été invités à a s sister au réveillon 
de Noe! au Louxor Hotel. La même 
faveur sera fai•e à ceux qui prendront 
le train des a n tiquités, à l'occasion 
du Nouvel An. 

•!• ·:· •!• 
A partir du ~5 courant, les autobus 

qui desservent 'es lignes d'Alexandrie 
et de Raml~h cesseront leur service â.. , 
partir de 7 h. 30 au lieu de 9 h. 30 ' 
du soir. 

·:· •!• •!• 
La direction c'es transports en com­

mun d'Alexand-le se plain t de l'in­
suffisance des pièces de rechange et 
des prix élevés de certains produits 
dont elle a bes 'l in pour intensifier la 
circulation de 'E's véhicules. 

•!• ·:· •t• 
Notre correspondant à Louxor nous 

téléphone l'an·J,· ée de plusieurs per­
sonnalités égyptiennes et ét1·angères 
dans cette ville qui compte parmi ses 
visiteurs Sir Miles et Lady Lampson, 
Tewfil< Doss pacha. Mourad Wahba 
pacha et leurs familles. 

D'autre part, il nous signa-
le que les missions archéologi-
ques française et américaine ont sus­
pendu cette an née leurs fouilles en 
raison des circonstances actuelles. 

Cependant, Il ne semble pas que le 
service des Antiquités ait eu les cré­
dits nécessaires pour poursuivre les 
fouilles. 

Il res•ort des d~rnières statistiques 
qu'au cours du mois de novemhre les 
naissances dans l ~s gouvernorats et 
les principaux chefs-Ji~ux elu pays 
ont enregistré un excédent variant cie 
20 à 29 o/o sur le• chiffres enregistrés 
l'an dernlPr . Le<CJ raPPorts des naissan­
ces et décès en 1910 ont été établls 
d'après le chifîrP évalué de la popu­
lation en 1939. 

Les me:;ures ' prendre pour en­
rayer les maladies endémiques ont 
été envisagées o.u cours de l'entrevue 
qui réunit ce matin, au ministère de 
l'Hygiène, Je sous-secrétaire d'Etat ad­
joint, Choucha bey, et le Dr. Moha­
merl Khalil P. bd el Khalek bey. Ces 
deux hauts-fonctionnlilres ont confé­
ré avec le ministre. S.E. Aly Ibrahim 
pacha, au sujet de l'organisation des 
services des maladie• endémiques. 

AVIS 

Tout possesseur d'affi che panneau 
ou Inscription quelconque ~u d'autre 
objet de réclame de nos articles, est 
prié d'y apposer le timbre spécial éta­
bli par la loi. ou de nous retourner les 
dits objets dans le courant elu mols. 
Celui qui ne s'.l' conformerait pas se­
rait seul responsable devant la loi, 
étant donné qu·il nous serait matériel­
lement Impossible de connaltre toua 
les possesseurs de pareils objets pou1· 
nous adresser personncliement à cha­
cun d'eux. 

l\I, &. N. VRAILA &. FRERES 

A L'OCCASION 
DES FETES 

A 1 •occasion des fêtes L'E. 
VANGILE DANS VOTRE 
LANGUE vous est offert 
gratuiteme11t par la Maison 
<le la Bible. • 

[ ~} Ecrire ; B.P. 1767. Le Caire. 

~~~~!,t;f;;~~~~,+~~~~~.,,~ 

Mme Maurice E. Curie! ........ . 
M.eadi Sporting Club ............. · 
Drogueries Al Hayat ... ........ ... . 
L'Air Liquide ........... ........... ..•.• 
Mme Vve Thomas Mcdine 

5,-
5,-
1,-

Voici la trolslèrne Uste des offrandes 
faites A la Croix-Rouge Hellénique par 
des personnalités institutions et parti­
culiers égyptiens et étrangers: 

Société Egyptienne des Ciments Port­
land Tourah L.E. 250, Crédit Foncier 
EgypliP.n (2ème versement) 100, W.A. 
L<wcas ter 100, Comité National Fran­
çais d'Egypte 50, Sulzer Fr~res 50, lm­
p el ial Chemical Industries 25, MM. 
Vitali Maggiar 17, S.E. :Mohamed Mah­
moud bcv Khalil 15 Comptoir National 
d'Escompte de Paris 15, M. Hobbs 
(:Mannering's Bar) 10, La Petite Reine 
10, Jacques Gan! JO. Magasins Yacou­
bi•m 10, Juge et Mme Torsten Salen 
10, Maurice Desjardins 10, Victor Lévi 
Gani 10 Union des Dames Suisses du 
Caire 10. The Tractor and Engineering 
Co. 10, Ch. J. Muller 10, E. Lévi .3ani 
10, A. Filus et Co. 10, Juge H.H. Bar­
ne 10, Dr. P.E.J. Cutting 10. Maison 
PUI·slow 10, Personnel de Ja• Maison 
Pm·slow 5, Dr. M. Ratbgab 5, Mme 
AméliP. Anderson 5, H . Aèison 5, L.M. 
Case 5 Hassan eff. Ragheh 5, B. Vos­
~uer itchian 5, H. Sabran 5, Moise Lévi 
5, Elie Curiel 5, Maurice Mosséri 5, 
Joseph Castto 5, Sté. de Bienfaisance 
Jsra<'lito-Corfiote 5 Mrs. A.E. Smith 
5 Sté. des Domaines de Cheikh Fadl 
5, Personnel de la Sté. Egyptienne d'E­
lectricité 14,820, Recette de la Soirée a u 
Club Ararat 56,750, Recette d'une séan­
ce de Tir au Stand Garabédian 27 360. 
P.ecet'C> d'une soirée cinématographique 
or)?anisée par le personnel hellène des 
Tribunaux Mixtes du Caire 155, Tom­
bola d'une mont1·c en or (Goulettas), 
50, Prnduit cl<' la loterie d'une robe of­
ferte par la Maison Odette 10. 

Dans les hôtels 

AU SHEPHEARD'S 
Le diner de gala de samedi 

Parmi les nomi)reux dineurs re; 
marqués au Shepheard's Hotel, sa· 
medi dernier, jour de réouverture' 
mentionnons : 

Mr. Moubray et invités, Lady 
Coates et invités, M. G.A.E. Ste­
phenson et invités, M. et Mme Sen­
der et invités, Consul Eltberg et 
invités, Commander Warwicl\r 
W,right et invités, etc. 

LE WAFD 
EST CONTENT 
L'élection de Abdel Halim 

el Chamsi bey 

Sur les quatre candidats qui se sont 
présentés aux élections complémen­
faires de la circonscription de Ka­
!1ayat, moudirieh de Charkieh, ce 
fut le candidat wafdiste qui l'em­
porta par 3.688 voix contre 2.120 
pour le candidat saadiste, 709 pour 
un second candidat qui se réclamait 
du Wafd et 138 pour le quatrième 
candidat, indépendant. 

L es organes du Wafd ont tiré de 
ce succès le part le plus g rand pour 
assurer leur popularité dans le pays 
en g·énéral et dans la province de 
la Chlarkieh en pe.rticuller. 

~éclamations azharistes 
'Un groupe d'azharistes a remis 

ce matin au Cablne~s du Président . 
du Conseil, du ministre de la Jus. 
tice et du ministre des Finances 
des pétitions réclamant ; 

1) Imposer l'emseig:nemnet reli­
gieux obligatoire dans les écoles. 

2) Organiser les charges des muez. 
zins d'une manière conforme à la 
dignité et a u rôle .que le muezzin 
est appelé à jouer dans la vie sociale 
du pays. 

Une proclamation 
du gouverneur militaire 

Le gouverneur général m1lltalre 
du pays, dans la proclamation 
No. 111, a ordonné ; 

Art. 1. - Le Directeur Général 
de 1 'Administra lion des Frontières 
est nommé délégué de 1 'autorité pré. 
posée à l'état de siège pour les loca­
JJtés dépendant de ladite Adminis. 
tration. à 1 'excepllon de celles qui 
sont dans la circonscription des dé­
légués des zones d'Alexandrie et elu 
Canal en vertu des Proclamations 
Nos.5 et 13. T.l aura les attribu­
tion s conférés aux délé·gués. 

Il pourra, pour l'exercice des at­
lribul!ons et pouvoirs ci-dessus, don. 
ner délégation aux directeurs des 
Gouvernorats attachés à J'Admlnls­
tralion <les Frontières. 

Art. 2. - Sont abrogés l'article 
3 alinéa (4) de la Proclamation 
No. 5 ct la Proclamation No 56 
Le Caire, le 23 Décembre i940·. 

(Trad1tction). 
liussein SIRRY. 

AU THE DE LAMLOUM PACHA 

L'HOMMAGE 

DES CHEFS BEDOUINS 

AU GENERAL 'WAVELL 
S.E. Abdallah Lamloum pacha, chef 

des Bédouins du d~sert de l'ouest don­
nait hi er - au nom des chefs d~s tri­
bus a.rah•~ - un thé en l'honneur du 
général Wavell el des officiers de l' a r­
mée victorieuse de Grande-Bretagne. 

II fallait voir les vénérables chefs 
bédouin~. drapés clans leurs amples pe­
llsees, s entt·etenant avec cordialité et 
sympathie avec les officiers britanni­
ques. 

Au 
A J»AJt'I'IR D~ Cl~ sone 

Cinéma 1 1@ 

dans 

avec 
La réun ion se prolong.ea dans une 

communion d'idées et de sentiments 
démocratiques et anti-dictatoriaux. FLOUENCE RICE 

C'est ainsi que l'on fit circuler par­
ml les invités une cadresse arabe a u 
Duoe~, r équisftolre Intelligent çt réflé­
chi sur ce ton ponù4-ré dont les Orien­
taux poss dent Je secret. Inutile de eli­
re. qu'après avoir relevé la mauvaise 
f?'• les contradictions, les persécntions 
vivement ressenties par les Arabes 
éprouvés par le cprntecteur de l'Islam~ 
la plaquette termine par .des voeux' 
pou r le succès des troupes impériales 
pour la gloire de S.M. le Roi Faroul~ 
ler ct pour la victoire de S.M. le Roi 
George VI. 

Ce fut u11e réunion dont les officiers 
supérieurs britanniques se souviendront 
longtemps. 

Gt•ande vente 
aux enchèt•es 

Grande vente aux encbêres pu­
lliques pour compte de l\1. le 
l •rof. Dr. P. Schrumpf·Pierron 
Hue Champollion 2'\o . 7 \'emlrerfi 
'27 Décembre HHO ùe 10 ù 13 .~t 
ùc 16 à 1 b.; Sa me-di 28 Décem­
bre 19'>0 de 10 à 14 heures; du 
:.\iobil!er Complq comprenant <'!­
~~alemrnt a. clin irp1e: 1\pparci! de 
1 ~acliO~C?Ple - :::ïicmens - Lampe 
Utra violet, etc. Ain.3i que : 
Ptano, Frigidaire, Meubles an-
Ciens, Tapis, Collection de p0rce· 
l&nle de Chine, Lnstres, etc. 

Automobile Forù. 
Samedi 28 Décembre 1[)1,0 rlès 16 

heures, Dimanche 2!::1 Décembre 
J.!HO Ms 10 heures· Bibliothèque 
uont une grande partie aYanL ap­
l•artenu à l\I. E. H. Dufc;ur lex· 
d~reclcnr de l'Agence JTaHn)s). 
J .Jttératu re, Edition!: oric-inaircs 
A
1
rts, Hi. toire, \'oyage, ÜédPcin'l: 

(1 c. 
Vi!:ite Jeudi. 
5 0/0 clroits de criée. 

M. G. LEVI 
2:1 Sharia \\Ialika Farida 

Tél. 50{S8. ' 
L e Calo logu11 des Lin·es e~t à 

la dis[losilion du publiC'. 

KENNY UAUK.Eil 

HERBERT MARSHALL VIRGINIA BRUCE 
dans 

WOMA AGAINST WOMAN 
avec MARY ASTOR - JANET BEECHER 
Trois séances tous les jours à 3 h. 15,6 h. 15 et 9 h. 15 p.m. 

Vendredi et dimanche, Matinée à 10 h. 30 a.m. 
A PRIX UÉDUITS 

•.•.•.•a•a•a•J".•r/'a•.•a•.•a•a•c••• a•o•a•.-.w ... ., .... •••111a'"a•a•a•a•a•a•••o•a•a •.•.•.•.•.-. •n•a•o•.-.,•a•rttl" 
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UNE 
MONTRE 

SCIENTIFIOUE~EMT 
PARFAITE 

thez 

DUSO c E 
. MAISON SUISSE, FONDÉE EN 1896 

2. Av. FOUAD 1er - Le Caire 
Téléphone 53875 

............................................ ........................................................................................ 

Un seul produit 
peut donner à ces 

casseroles leur véritable 
éclat. Employez-vous 

VIM? 

VIM 
est l'unique produit qui 

les conserver 
comme neuves. 

n est faux de croire que le rude frotlemenf peuf garder 
ces ustensiles vraiment propres. Un rude frottemen t ne 
peul qu'égratigner la surface. Ces égratignures se 1 empli sen! par la 
suite de salelés quïl est difficile de détacher. Mais V lM es t diffét-enl; 
son acti on es! douce et sûre. Son nelloyage est complet. Grâce à 
so~ aciion double, il ramollit d 'abord Ja .saleté puis la sépare com­
plelement de la surface, de sorte qu'un simple lavage à l'eau suffit 
à la faire disparaîlre. Ainsi donc, vous n'avez rien. à cra in dre pour 
vos objets; quelle que soit leur valeur. VIM ne laisse a ucune trace 
d'égra tignure et son emploi est d·unc économie réelle. Employez 
VIM ré~ulièrement pour le nettoyage de vos ustensiles: as:;icttcs, 

fours, lavabos, objets en aluminiun,1, e !c., e tc. 

x-v 396- oooo 

polit doucement, 
n'égratigne iamais, 
nettoie plus efficacement 1

" ,, 

J.r:VER llROTHERS, PORT SUNLlt.Hl, LIMII~D, ' ' uL LI LIIII L 



L'hiver s'annonce' 

+ ès riqoureux 
Le problème du ehanffage 

Depuis quelques jours la tempé­
r•' ture a be:1 ucoup ba!ssé et le froid 
se,·it rigoureusement mettant à 
J'ordre du jour Je problème du 
chauffage des appart'ements. 

L ·emploi <lu charbon et du bois 
t.st très coûteux et leur approvision­
nem••Jlt est dc,·enu très difficile. 

l)e nom hn•ux essais viennent 
d'être faits par la SALT & SODA 
<ans l<•s appartl'ments ct les clubs 
par l'emploi de son tourteau clans 
les cheminé<>>" <'l les chaudières. 

De toute part. des attestations lui 
sont pan·cnucs établissant l'effica. 
e'te du tourteau qui a donné entière 
satisfaction en remplacement du 
charbon. 

Ces attestations prouvent que non 
scul<mlCnt le tourteau donne une 
chaleur douce ct bienfaisante mais 
qu'il ne dégage· ni fumée ni odeur. 

r"ous sommes heureux d'informer 
le public que pour mettre le tour·­
leau à la portée des consommat('.urs 
de combustible. la SALT & SODA 
a organisé à cet effet lm service à 
domicile rapide à des conditions 
aborda)Jles. 

Un personnel spécialisé exécute 
immédiatement les conunandes pas­
sées par téléphone au Caire aux 
Nos. 57316 & 573·12 et à AlexandriP 
au No. 27865. 

(E>E~;~nchère No 720· 

22. Rue Abou El Soboa- LE CAIRE TOI 54901 

~IOniLIER appartenant à 1\Ime 
L F . nu 150 rue FOUAD el Awal 
\'El\ DH.ED 1 prochoi.n !1. Z .\ \L\­
LEJ{, Salon doré Louis XVI Paris 
T:thlcaux, Bibelots Saxe f't SèYre<;, 
Applitptes et lu tres bronze, Cris­
t:ll «Hag·uès» Pm·is, HiclPaux ve­
lours et soie, Statues marbre~. 
bronzP et biscuits. Salle à :nan­
gel- «pieds boule» Argentrrie, 
Cri. tallerie. Senice de tnble. Ra­
dio. Frigidaire, 3 C.hnmb!·es à 
coucher, Tapis Persans. etc. Vi· 
site maintenant. Cmom. Pri ·. 
Capitaine A. X.\THAN. 

.......................... ·················· 

LAMPAD~IRE i 
sur pieds en fer 1 
forgé, avec abat­

jour genre pa rche­

min décoré sujets 

P.T. 17;) 

....... ... ................................. . 

GlAIRVOYANCE 
Rendez visite 

aujourd'hui-même 
au • sujet " du 

Professeur EDOUARD 
Membre de la Psychlc Research 

Soci•ty of New- York 

Il vous aidera dans le présent 
et vous rév.&lera l'avenir. 

•!• •!• •!• 
Souvent, dans la vie, on a be­

soin d'un conseil désintéressé; 
cdui-ci sera, de plus. d'un~ ai­
dP. incomparable parce qu'il se­
ra celui qu'il vous faut. venant 
u d'une clairvoyante n. 

La révélalion de voire carac­
lôre ou de celui des personnes 
même pas présenles pendanl la 
séance de clairvoyance, de 
leurs pen•ées, de leurs vrais 
senlimenls. est. on ne peut le 
nier, d'un secours inapprécia­
ble. Pourquoi ne pas le faire, 
si celte possibilité ot cet avan­
tage sonl à porlée de votre 
main ? 

Prix de la Clairvoyance 
P.T. 20 

P1•of. EDOIJARD 
20, RUE HAWAYATI, 

à deux minul'i's du Rond-Point 
Soliman Pacha. 

Consullalions lous les jours. 
de 10 h. a.m. à 1 ·h. p.m. el de 
6 h. à 8 h. p.m. et sur rendez­
vous. Sauf le samedi après-midi 
ot lo dimanche toute la journée. 
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[ NOfJVELL~S~ 1 LOC-ALES - - '-' 

LES PRINCESSES ROY ALES AU 
FESTIVAL DU CROISSANT-ROUGE 

J""I.~oAA.RR. Jes Prlnce~s<"s, soeur~ de 
pré>encc le festival organisé par ]es 
Stnclio lllisr. 

~ If __ ...,. 

S.lll. le Roi ont honoré, htndl, de leur 
tlaJncs du 1Crolssant-Rougo nu cinéma 

LL.AA.RR. ont été r~~ues pnr le Comité cles Dames elu Croissant-Rou­
ge, par J[nfez Aflfi pnchd, AlHlel J\la l<sonil Al1med bey et J\'[c. Hosnl Neguib 

La sail<:>, l>ondéc cie dames et de <lemolsclles de· ln. h a ute société, a 
fa.it <le yi v{'_, t vationq, snluant chal<' ureusemcnt les Princesses Unyales. 

En ce jou1· of~, quelle qt~e soit vo­
ti·e foi ou 1:0tre absence de foi, à 
quelqu~ confession que t'on appaT­
tienne, les esprits sont tournés 
ve1·s l'histoiTe de la chTéti.enté, on a 
BIWte de s'écTier aussi : "Seigneur, 

~<>+-- PaTaomtez-tew· car lls ne savent 
Les vctoires remportPI'l" nu dé- pa.• ce qu'ils font ... ". 

CE SOIR 

LA CHAMBRE 
POURSUIT . 
TOUJOURS 

SES DÉBATS 
Pour la. première fols dans les an. 

nales du Parl-ement égyptien, une 
séance de la Chambre s'est tenue à 
huis clos dès le début. Aucun étran­
ger n'a pu avoir accès dans l'enceinte 
par·lemcntaire. 

A 5 h. 20 p.m., le présid-ent, Dr. Ah­
mec] Maher pacha, déclara la séance 
ouverte. Il avait auparavant causé 
avec S.E. Hussein Sirry pacha, Prési­
dent du conseil. 

Levée à 7 h . ~0 la séance fut repri­
se à 8 h. 05. Entre-temps on vit le 
président du Sénat, Mohamed Mahmoud 
bey Khatn, conrérer tour à tour avec 
le Premier ministre, d'une part, et le 
Dr Ahmed Maher pacha, président de 
la Chambre, de l'autre. 

.A 9 h. 20 l'Assemblée se sépara re ­
mettant à ce soir la poursuite des dé­
bats qui se dérouleront toujours à 
huis clos en attendant qu'une· décision 
soit prise au sujet de la politique ex­
térieure. 

Au sujet du huis clos, un questeur de 
la Chambre nous a déclaré que la 
séance d'hier soir élevait être considé­
~:ée comme le complément de la séance 
ten ue la ve1 ll e. Aussitôt les débats sur 
la pol itique extér ieure clos. la séance 
publique sera reprise pour traiter la 
partie relative à la politique intérieure 
dans l'Adresse en réponse au Discours 
du Trône. 

A cc propos, disons que l'ordre du 
jour de la prochaine séance de la 
Chambre comprend une interpellation 
au sujet de la police spéciale, adressée 
au mlnistr.g de 1 IntPrieur par l'honora. 
ble député Mahmoud Soliman el Ghan· 
nam. 

Une autre question demande au pré­
sident du Conseil des précisions au 
sujet de la répsnse de Rome à la note 
de protestation du gouvernement égyp­
tien. 

l'tOUCA Tl ON NOUVfllf sert occidental ont pro<hlit leur Powr les amb~twns to?·ce'nées, 
répcrcus~ion sur le mouvement ant1-11unwmes, d.'une poignée 
maritime marchand en :OiéclttN- d'hommes, chaque jo1tr le sang des 
ranée. Répcrcns~ion nccrntnée par hommes est Tépandtt, chaque jouT Pour combler d'une manière heu­
l'action de la flotte anglaise épu- la. mort de ceux-ci Téjoutt ceux-là. reus~ les lacunes de l'enseignement 
rant nne granrlc partie de la 1\I~- On célèb1·e le ·massacre des indivt. les autorités cherchent à prendr~ 
d'tenanée et pnral.,·~nnt les um- d1ts comme on se glorifie d'un co. des mesures aussi rapides qu'effica-
tés ennemirs rlnns l'Adriatique. pieux tableat~ de bêtes abattues à la ces. 

C'e. t ainsi qu'nne som-re a.utori- chasse. C'est ainsi que la Faculté de Mé-
sée nu minic;tère des Finances a 01· c'est terrible à diTe en ce decine de l'Université Fouad. 1er. 
déclaré que l'nfflnence des mar- j01tT 'de Noël, mais il est nécessaiTB prévoit l'organisation de conféren­
chandic;es importées de l'étranger qtt'il en soit ainsi : "Dura lex sed ces destinées à rehausser la valeur 
était rnn~id!'>rahle. lex" . C'est la loi de lw guerTB. La et le niveau des praticiens. 

n·antre part, les mêmes navire>' jun.gle n'est plus le nwnopole aes Cependant, l'expert britannique 
qni r](>charg-ent leurs car~nisons foTêts équatoTiales. mandé par la Faculté de Commerce 
cmporlf'nt Rnr lrs marches des •:• •!• •!• s'est prononcé ~n faveur d'une 
pa,,·s alliés !r>s produits égyptiens 1 On a envid de c1·ier, malgré la meilleure sélection des candidats. Il 
en s11 rproduction. gu.ene, malg1·é les bombardements, a recommandé aussi de ne pas trop 

Ajoutons que ces derniers i?urs, malg1·é la mort qui en·e aux quatre accabler les élèves par un trop 
on a déchargé dans un port egyp-~ ooins dt~ monde : "Joyeux Noël'" grand nombre de matières. 
tien près de :?:).000 tonnes de mar- Joyeux Noël à tous, chrétiem, mu- De bons éléJnents 
~,;handi es divrrsPs. 8ulmans et juifs. Si 1•ous avez en ce Dans son rapport, le :Etrof. Ser-

•!• •!• •!• jour l_a joie d'êt?·e re.fug[é er; quel-~ geant. de Birmingham, dit que "la 
En ce qni concerne l'approvi- qrte Z1eu. t1·anqutlle, S! ·volts n enten- Faculté a une grand«! mission à 

sionnement, le conseil supérieur üez que les voix paistbles de la na· remplir. Elle doit former des hom­
qui en est chaqré a siégé hier à tzu·e, si vous découvrez dans zes mes d 'Etat. des financiers et des 
11 h. :-JO a.m. ponr élndier les di- champs la fleur de fève entre les hommes d'affaires non seulement 
vers a. pects économique et agri- cannes. vous retTouvm·ez le goM du pour l'Egypte mais pour tout Je 
colr <lrstinés II. asl"nrer au pays bonhetw la t>érité et ses bornes, · monde arabe". 
le Inaximurn rlrs produits néces- votTe 11~nsée et sa dignité, toute la Parlant des apUtudes des· étu-
~oi ''f'S à ses hr>soins. Taison de votre coeur. diants, l'expert a remarqué que "les 

Par ailleurs, le gou,·erneur rl1t •!• •!• •!• plus capables d'entre-eux ne 
Caire parlrra ce soir à la rnrllo Dans le silence de notre chambre, le cèdent en rien à leurs concijs. 
rlc «ln collaboration des habitants qui clonne un cadTe à notTe pmtsée, ciples les plus capables dans les 
rt rlu gnnHrnrment pour attl'>nner Té fléchissons au ,-ythme de ces ga- universités britanniques. Bien que 
la chrrtr rlrs produits de premiè- lopaa~es modemes. Tout cei(L a.t.il les étudiants plus faibles soient plus 
re nr'crsc;ité.u le se11s co1nm1m r Est.ce dans l'or- nombreux". 

Ajonto11s qn'nprès l'avertisc;e. d1·e des choses et d'ailleurs l'ordTe Le répertoire 
ment s&Yère dn gouverneur mili- des choses n'est.il pas lui·même en De nombreuses plaintes sont par-
tnirf' du pnn, le~ profiteurc; qni Tét:olution r venues au ministère au sujet des 
tr!lll'rnirnt d':~ltlrc;er rle la situa- Alors pensons, pensons' le plus aliments servis dans les écoles aux 
(ion s!'ront trnités aYec une ri- longtemps que nous pot~n-ons à ces demi-pensionnaires. Les parents se 
g11P11r qni srrdra <l'exemple. Des aTlisans de la victoiTe qui se bat- plaignent de la qualité du beurre, 
r'rpliJWS cl'ag-r>nl. Pn ciYil sont char- tent en Grèce, sur le front de de la viande et de la "tamia" servie 
gr~'s dr prPlHlre les profiteut en Libye, Noël pour eux, loin du pays, aux élèves. 
flagrant délit. loin de la famille aum été ttn jow· 

A hon entrnrlrnr. c;alnt... comme les autTe;, un jour gTis et 
•!• •!• •!• sale de bom ba1·dements, d' ale1·tes, 

En rr qui c·on('Prne !P. pétrolP-, l d6 sacrifices. De sacTifices... Des 
les antoritl's nYaiPnt rlfijà n1is en 

1 

hommes meurent, la mar.hine efface 
sl!rrté «Cf11f'iqnr part rn Eg,·ptr>" les distances et loin de rapprocher 
:200.000 ltectnli1 rrs dr pt' troie rla11s z6 ,1 11e1tples les sépare. Vraiment, 
rlf>s rr~ervoirs !trnncltiqlles. D'an- nos enfants enderont ceux qui con ­
tr(' part, le ronritrl rie 1~,\.R.P. a nurent les premie1·s ces temps 
rhnrg!' lrs trrlrnicif'IIS rie remplir inouis, o(t chacttn bon gré, mal {JI'é 
deux clt>s qnntre résrr·voirs-citrr- apporta sa petrte plB1'1"t'l a!~ monz~­
ne~ rlcljà amr?nngrc; nux environs ment . 
il',\lf'xondrir Pt pnm·ant contenir 
10.00(' hectolitrPs rhnr1111. 

r:rwnrlnnt, Ir prn!JI/>mP dn trnnc;. 
port inqniètr tcmionrs Ire; commrr­
çants. En raison drs tlvénements, 
lr!; rhernin5-clr>-frr· n'avaient pas 
pu lonjonr" faire fnre au trnn!1-
port rln hcltail rt des marchandi­
S<'c; rl iVCJ'Sf'S. 

Crla Pst dtî an fait que l'on a 
nclg-lig-P rlr rnmptPr snr le trans­

'port flmifll clnnt on aurait p11 ti­
rPr rpc; jm11·s-ci, nn f'XCrllent porti. 

Lp transport rlm·ial est d'antant 
plnc; nYflll!ngrnx qu~ Ir ro111·ant 
rntralne lPs navirf'S elu snd :111 

nord, farilitnnt ainsi l'rxpt'>rlition 
des prodnits rlr ln TTnute-Egypte 
vrrs ln capitnlf' r·t Ir Delta. 

•!• •!• •!• 
En ce qni roncl'l'llf' le sncrr fi. 

A lrx::tnrlrir. Ire; antoritPc; ont ron­
c;lat,> qur !Pc; qnantticls rxistnnt sn1· 
lr nw l'rh cl r't::t ient sn ffi. A ntrs. t n 
rontn11r pfff'rlif asslll<'ra la fonr­
nitlll'f' rlr> rP nrnclnit :1 !one; rf'nx 
f]lli \p rlcl~il·pnf. 

Dl's nm1 ''l'" rlf'rc; sont. Pngngc\!; 
f'llfrf' 11' ministèrP rlrs Affflil'Ps 
Elrflngè>rrc; Pl ](' minist/>r·r rln C:om. 
mrrcr pour imrortrr rlrs Tnrl rc; Ir 
nhrc; rnpirlf'nlPnt noc;sihlP ]f's mi,l­
!iNs r!P tnntlf'c; rll' srm:~illf's rfp 
110111111 r -ri r IPnP rom man nées par 
l'Eg\·ptP. 

Tlnf' o.nnrrr nfficirllr an minist/>­
rr rlf'• Finnnrf'< T)Oils :1 nclrlnrl' 
""~' lf's Tnrlf's \'l'llnir>nt 1'11 tPII' clr>c; 
r!ii'Jlts rln roton {ogyptirn nprrs 
l' 1\ n<rlf'!f'rTr. 

'nt rr intf'rlnrntrnr n ni mt tel rrnr 
rlrs tnrks imnortnnts rlf' rotnn 
nnt (>tf. rlrrnil>rl'"'~'''t PXflr'rlirls À 
r!Pstinntion rln T~nnn. 

En ce qui conccnte le papier, les 

Mais le coeur qut 1'PSIP fidi>'· 
pareil cl lui-mème, ce pauwe vis-· 
cère dont Rctcine disait : 
On n'a reçu du ciel un coeur que 

pom; aim~r 
comme il se trouve balloté dans la 
tempête ! ... n a soif, ·il a faim, il 
sou /f1·e et le ·monde 13St bien t1·op 
p1·essé 11ow· compTendre sa 1JBine. 
Il n'est que de le bousculer... On 
voit cependant des atta1·dés qui sont 
faits pour aimm·; senlement ceux­
lèt, quoiqu'ils fassent p01tT fuir le 
coeur, ils le ,,·et?·onvent pm·tout. 

A ceux-là ne elisons pas; "Joyeux 
Noël". La bonne pwrt est à eux. Le 
flot de la tendTesse humaine c'est 
tenr ete?·net pnntemps, dans ['/La.?'­
monie silencieuse d'un jou,- de dé­
cembl'B emoleillé, ils en ,-econnats­
sen t la co11le1tr. 

Joyeux Noël ! ... Joyeu.x Noé! ci 
vou,ç tous qui savez aimm·, à volts 
tou.ç qni luttez, à vous tous qtti 
espé1·ez ... 

B.F. 

Vente aux enchères · 
-o-

A 1\Iénrli. Venrlr~d i 27 OécrmhrP. 
1'110 :1 10 h. elu \T<1hiliet· modernr. 
a:,rnis«Ant l'appartement de fr 
<:: Elf'ft.<>rnld. si<> AventH' Co\vin. 
No. ~" n 1\féarli. - Mcnhlcs rlP 
hnll Salon. Clwmbr·e :'1 cmtr!1P.r. 
Tanis. R~dio. rtr. Vic;itr Tenrli. 

C. -\ '\TO:\'TOTI. 
Tc'l. Ml2fl2 R. C. !'lOiS. 

stnr!;s <fllsi~ nnr ]l' gmwrrnrrnrnt 
ont rite' 6pn'•'·s. Lrs non,·rmn fll'­
riYn~r~ <I'"Enrnpr sont nhonrlnnts 
Slll' lr mnrchr :111" prix fixés pnr 
1<' comité de tarification. 

POLICE ET 
TRIBUNAUX 
En cour martiale 

La cour martiale a siégé ce matin 
au Caire pour examiner le cas d'un 
jeune homme et d'une jeune fille ac­
cusés d'avoir soutiré par force de 
l'argent à un l'tranger. 

Au tribunal des narcotiques 
Cinq fonction>.aires avaient été ar­

rêtés au cours d'une descente dans 
une cabine, pt·cs du port: il était 

. question de hashishe. 
Le tribunal r'es narcotiques a ac­

quitté les cinq fonctionnaires, ainsi 
qu'une jeune ''ille qui se trouvait en 
leur compagnie. Le tribunal a retenu 
la culpabHité c;u n jeune homme qui 
se lrouvalt là. et qui avait donné 
lieu à. cette méprise. Ce dernier fut 
condamné à six mols de pr~son et à 
30 livres d'amende. 

Aux Assises 
Quatre pharmaciens et trois m~de­

clns ont èomparu devant les Assises 
pour avoir réillgé ou délivré des or­
donnances pres~-lvant de la cocaine. 

La Cour n. C'>ndamné deux pharma­
ciens et un médecin à un an de priROn 
ct 200 livreE~ d'amende pour chac-un 
d'eux. Ils seront suspenilus PP!1dant 
un an après leur sortie de prison et 
ne pourront pas exPrcer leur profe~sion 
durant cette période. 

Une pharmacie a été fermée et 
tous les n.utr.•s prévenus ont été 
acqultt~s. 

Deux fr;.res aimaient la 
même femme 

Deux frères >'~prirent d'une jeune 
vo<slne. Ce fut l'ainé qtll l' emporta. Il 
était plus à ]' \lise, Mais il ne tarda 
pas à divorcer: il ne s'entendait pas 
tr~~ bien avpc SR femme. 

Son geste fut un peu trop pr~clpltP. 
Il rl~vait le reg-retter plus tard. En 
atl~nrlant. le plus jeune s'en accom­
mo<ln fort bfPn. JI ~pausa la jeune 
femtnP. 

Mols l'ainé, furle11x le har<'ela rl<' 
tons cl\tl's en 1<' r~dutsant à la mie~-

. rP DP ~nerrl?' ln~~~- lP nouveau ll"tarlé 
tP~lA dp ~P nuirftiPr Pn mf'tlan• lP 
fpu ?t !'!PS v.-.temt'ntR. Tl fnt transport{' 
A. l'hC'>p!IRl "ravrm~>nt hJp""(•. 

La polle~ rlo narb El Ahmar a ou­
vert une enquête. 

L'ÉTAT D'ALE TE 
Les recommandations du 

gouverneur militaire 

S.E. Je gom·ernenr mllifaire de la ca­
pitale a dé<·i<lé- de faire liJJ]Iritner une 
plaqurtfe rontennnt le~ rccontmandatioos 
Jlf'·<·{'~snire:~ pour la sauvPg, rd~ de !"Pau 
po1nh!t~. elu srnîc•f> <1'/c·lair.l,...C'. ainsi que 
Jrs JnNmrr-s inrllS:JWn~ab]eq cie protectiOn 
d<"s H.:u·hincs, drs d,~pi,ts, drs mnnitions, 
<ln ktr'Jû•nc, des p odnits lllflnmmables, 
cie ... 

J'our faciliter la !.fiche des contrôleurs 
étranger. de la ritf"nse paeetvc·, des 
plaquelles en fr~nçais et en anglais 
seront distribuée .rm:m~ eux. ........... 

La gonverueur md;laire n ordonné ls. 
réouverture de• établissements apparie­
nant aux Dod{•can(·siPns. 

Par coutre, le f.:Ollverncur a donné 
l'ordre de fermer quatre bars oii Jo. dé­
cence laissa t beaucoup ù d<strer. 

A propos des abris, la ville d 'Alexan­
drie diepuoe de refuges pour üO.UUU per· 
souucs. <..:epeuchtnt, le b1ckbaclu ;\l1khail 
(Jutrguls, du Cou,ité ·de . I'A.R.l'. du 
Cane, a somnis aux autontl•s u0 rapport 
pour l'aüalwn ltygi<·n1que des s.bns. 

·:· •!• ·:· 
Poursuivant sa tournée d'inepection, le 

ministre de la J){·fcnRe J\ationalc - de 
passage à l'hôp1lnl mililaire - a pro­
non<"i· nne allocution en pr<·scnce des of­
ficiers et des soldats al1tés . 

«Vous vies sont précieuses pour la pa· 
trie. Je ne doute pas lJl\C vous trouvez 
ici les Sfiins nl·çessaire::; qui pu·ssent 
vous permettre de rrprendn .. votre place 
sous Je· drapeaux ct sen· ir de votre 
1nieux la nation.:. 

On voil hien que 

·vous n·avez pas pris 
d'Üvc1ltine 
-l1ier •• 

SOif 

E 482 
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A· L'OCCASION DES FÊTES 
VlSITEZ 

35, rue Soliman Pacha 
Tél. 54082 • 57035 

Pour le CHOIX 
de vos CADEAUX 

SACS POUR DAMES - ARGENTERIE- CR~TALLERIE, etc. 

. ........................................... -··················••:.••••• ........................................................... .. 

le 
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eVin 
&~ 

P.T.-
Une bouteille de vin con­

nue, à P.T. 1 cela paraît 
invraisemblable. Voilà ce 
que peut offrir une grande 
organisation «A TITRE DE 
RECLAME>> 

C'est pour vous faire ap­
précier toutes les qualités 
du Vin de Frileuse pris dan& 
du bon vin de table, qu'un 
avantage aussi grand vous 
est offert. 

Les quantités étant limi­
tées, cette offre ne durera 
que peu de temps. 

1.Fiacon Vin de Frileuse P.T. 9 
1.Bouteille dP Vin P.T. 6 , 1 

P.T.10 
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Cinémas 

Du lundi 23 au dimanche 29 déc. 

2ème SEMAINE 

DON AMEC!Œ • E!JGEHIE LEONTOVICH 
MARY BETH HUGHES • ALAN CURTIS 

4ème SEMAINE 

Du jeudi 19 au mercredi 25 déo. 

BEHNA FILMS prese11te < 

L'ATELIER 
(AL•WARCHA} 

Du mardi 24 au lundi 30 déc. 

Allan Jones · Mary Martin 
Walter ConnoiJy. Lee so,.,•n 

•Judith Barrett ·Susanna foster• 

D 1 A .. N A 
Du lundi 23 au dimanche 29 déo. 

~ 

ALICE FAYE 
DON AMECHE 
HENRY FONDA 

EDWARD ARNOLD 
WARREN WILLIAM 
LEO CARRILLO 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

CINEMAS 
LES PREMIÈRES 

.\ DIANA: «Lllllun Rus~ell», 
avec Alico Faye, Henry Font.la. 
Don Arnèch ~, .l'..!tlwurd Arnuld. 
Rarement a-t-on vu au cour,:, 

d ·un même fllm. une sét·ie de ve­
dettes pareille à celle de «Lilian 
Russell• : JI y a là Alice Faye, 
Henry Fonda, Don Amèche, Ed­
wat•d Arnold, Warren William, 
Leo Carlllo, Helen Westley! Et 
j'en passe. Avec une telle dlstrl­
butJon, comment voulez-vous 
qu'un film ne soit pas une réus­
site? Surtout lorsque la mise en 
scène est digne des vedettes ... 
L'histoire de cette jene chanteu­
se qui tient de sa. mère, grande 
animatrice du mouvement améri­
cain des «suffragettes», une vo­
lonté et une détermination d'arri­
ver peu communes, et qui gravi­
ra un à un les échelons de la 
gloire, et de ses à cOtés, cette his­
toire plaira à tous. 

Dans l'entourage de la. vedette, 
une distribution parfaite: la. mè­
re, fidèle et dévouée, la. grand' 
mère si jeune et sl fine, le mar! 
(Don Amèche), au visage sl franc 
et si sincère, les deux amis War­
ren William et surtout Edward 
Arnold qui fait là une des meil­
leures créations de sa carrlère,le 
directeur (Lee Carlllo), enfin et 
surtout Henry Fonda., l'admira­
teur qui restera. dans l'ombre 
jusqu'au jour, où à son tour, li 
conna!tra le bonheur. 

En résumé, la. valeur des inter­
prètes, le charme de la volx d'A­
llee Faye, et les costumes et 
les décors du bon vieux temps 
laisseront ravi le spectateur. 

G.H.C. 

An Stntllo 1\11 R: oPlnocchlo» de 
Walt Disney. 

Qu'elle était touchante dans sa. 
familiarité la matinée d'hier à :, 
heures du Studio Mlsr! Leurs Al­
tes es Royales les Princesses, 
soeurs de S.M. le Roi accompa­
gnées de Mme Cattaul pacha et 
de quelques dames de compagnie 
avaient décidées d'ailer vo•r le 
cclou:o de la. sema.! ne: «Pinocchio• 

Dehors. une tente avait été 

ses plus belles heures cln6mato­
·•·aphiques de la saison. Ce con­

te de fée pour grande~ personnes 
ravirai les enfants ' et qui compte­
ra par sa composition technlq ue, 
par tout ce qui fait le génie de 
W. Disney comme l'un des évé­
nements de l'histoire du dessin a.­
nitné. 

B.F. 
•:• •:• 

Au Clni'-Thl'Atre lHJRRA/\1". 
«Frlc-Fruc», nvcc :li"ernnndel, AU­
chel Simon, A fll'tty, etc... • 
Pour une dernière semaine de la 

saison de films français, le ciné­
ma. Kut·saal a réservé :l. ses habi­
tués une bande qu'on n ·oubliera 
pas de sitôt. La verve parisienne, 
l'humour d'un Marsell!als. le coeur 
d'un charmant petit minois so•·­
tl de la. meilleure graine de Fran­
ce, tout est réuni avec un goùt 
parfait dans ce joli écrin, excel­
lent cocktail de traits d'esprit 
qui nous rappellent à point ceux 
ses les torts et qui finira par ar­
des armes.. 

A travers l'oeuvre d'Edouard 
Bourdet on est plus à même de 
comprendre les Impondérables 
qui guident chacun de nos pas. 
Fernandel. commis honnête et dé­
voué d'une joaillerie, est entralné 
dans une sé1ie d'aventures par 
une demi-mondaine qui vise à 
travers lui le coffre de son pa­
tron. Elle y mettra. toute la grA.­
ce féline dont une femme ambi­
tieuse est capable, mals le bon 
"ens triomphera. sous le signe de 
l'honnêteté. Et cela d'autant plus 
que derrière cette vertu, il y a. un 
petit coeur aimant, prêt à redres­
ser les torts et qui finira. par ar­
ranger tout. 

Partagé entre la. tentatrice et 
la saine morale, Fernandel vit 
un long cauchemar que le public 
ne partage cependant pas avec 
lui. D'emblée on est Introduit au 
coeur du sujet et le problème se 
pose dans toute son acuité. Problè­
me social plutôt que sentimental, 
dilemme délicatement traité dans 
ce fihn, avec par moment, une 
fantaisie quelque peu légère. 

Nous ne dirons cependant pa.s 
le mot (l e la fin sans quoi... 

L.J. 

.ES REPRISES 

A LA POTINIERE.- « Remem­
ber » avec Robert Taylor, Grt:er 
Gars~n et Lew Ayres. 

Cinémas 

Qu lundi 23 au dimanche 29 déc. 
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KAISSA HOBBA 

vedette du cha nt 

Lazara et Casrellanos 
attraction oubnlne 

YOLY & RODNAY 
attraction mondaine 

2 ARGOS 
attractlou fantaisiste 

TERU.Y ET SHALLEY 
danseurs ~xcentrlques 

SIMONE SIM 
Fantaisiste françalh 

Mlle AGA 
danseuse classique 

AMINA MOHAMED 
danseuse orientale 

ITSA 
danseuse fantalslne 

MAGDA 
'danseuse mondaine 

ILONA KORNICH 
danseuse de genr~ 

KIKI 
danseuse fantal•lete 

Mlle GIOCONDA 
da·naeuse ~xcentrlque 

LILI 
Demain, matln6e à Il h. p.m. 

I~Uitf!1tll-1'1 
RODICA 

la vedette de la Radio 

Irène el Alexandre 
danseurs fantaisistes 

VIOLA 
\ AIDA 

MIMI 
OUDAD FAHMY 

JUDITH 

La simplicité des forts 
-

Le naturel et la simplicité 
dans l'e.cpression, l 'aisance el 
l'uccent sincère, sont les qua­
Lités dominantes lit' discours 
ile 111. Ghurchill . L es EyyiJ­
tieus ont écouté avec pluiûr 
la voi.~; de cel homme ct'l!..'tat 
qni traitait simple ment , sa>1s 
fihraséoloyie, de ia question 
la J!lus illltJOrtanle des telllps 
coniempo·rains. 

/"e cc/Jala!JII» éc1·it : 

Le discours de M. Churchill est 
venu a.u moment opportun. Ii est 
venu à l'heure qui convenait pour 

1 

souligner la défaite en Afrique 
Orientale et dans les Balkans. li 
ne manquera pas de produire une 
vive Impression dans l'esprit des 
compatriotes du Duce. Evldsm­
ment, on ne s'attend pas à ce 
qu'Il produise tbut de suite un 
changement radical dans la si­
tuation, ni que l'Italie soit ame­
née si vite à conc lure upe paix 
séparée avec la Grande-Bretagne. 
Mais on s'attend à ce que le dé­
gout de la guerre soit inspiré au 
peuple italien par les événements, 
d'une part, et par le temps de l'au­
tre. Lorsque ces facteurs seront 
assez puissants, qui sait s'ils ne 
produiront pas leurs fruits. 

Le «lllolcattam" écrit 
U1J. article de. fonds : 

dans 

M. Churchl!i s'est adressé hier 
à la nation italienne avec la fran­
·hise qu'on se plalt à lui recon­

nallre. Il leur a rappelé l'ancien­
ne amitié qui !lait la Grande-Bre­
tag-ne à l'Italie et <"Omment les 
Angla•s avaient FOntenu Garibaldi 
et aidé les Italiens à secouer le 
joug des Autrll'h\ens. Il dit aussi 
comment l'Angleterre reçut Man. 
zin: et ses frères. Enùn, il exprl· 
ma. son regret de voir les choses 
changer au point de donner lien 
à des guenes ~angiantes entre Jes 
deux peuples. 

Après al'Oi1' 1·ésumé le dis· 
cours liu Premier britanni­
que, le .. ,\Jolrrlltamu ajoute : 

de nOU'C aJJl(!. l:OJlllt: IC:i Jlal1cH:i1 

1 .c.g-ypte ultcnd l~s évolutions. 
Elle a ainsi traversé la première 
épr~uve de J'examen du traité. 
Elle a prouvé une fols de plus 
qt1c le peuple égyptien savait res­
pe ·ter 'e" engngem en ts comme il 
convient. 

Nous avons parllclpé à cette 
gue rTc avec notre coeu r nos 
sentiments aingj qu'nvcc t~ut ce 
qu'il nous était possible d'oftrlr 
pout· exécuter d'une man ière par· 
fa1te le trallé signé ~ntre nous. 

Les résultats de J'examen ont été 
sutls!nisants. Les hommes d'Etat 
de l'Alliée ont reconnu le succès 
de cette épreuve. Ils ont dit que 
le peuple égyptien était un peu. 
pie fidèle, un peuple ami. 

C'est la première victoire que 
nous ayons pu remporter. 

Aux portes de Bardia 

C'est avec beaucoup d.'inl~· 
rU que ie~ col'l"espondant& mi• 
Ulaires des milieux égyptiens 
s u.ive r<t Les opérations 8 UT Le 
front occidental. L '«Ahramu 
écrit : 

J'êcris cee lignes a.tors que le• 
bombardiers britanniques bar ­
cèllent les aérodromes de Bardla, 
ce premier centre de la rblsta.nce 
ita.!Jenne et dont la. c'hute est !m. 
minente. 

Les troupes britanniques 
sont en ce moment devant 
llrutlia, 1IOSle itltlien avancé 
qui e.1t sur le point de tomber 
l'llirl' l1·s moins des Anylais. 
L1• r,orn·spontlf/ni (/tilitaire dn 
uUrJ/auhu écrit : 

Bardis. est entour~e de dunes 
de tous cOtés. Le fait qu'elie soit 
encer lée par les troupes anglai­
ses t•ole absolument cette ville de 
tout autre ent1·e. C'est tout sim­
plement une question de temps, 
11ne qut-stion de joms, une ques­
tion d'hPUI'CS. Si par la su te l'ar· 
mée bl'llannlque décide de pour­
suivre ~on avance, ce sera une of­
fensive tr~s rapide similai re à 
celle qui marqua l'avance après 
Sidi-Bal'l'anl. La route qui longe 
la cOte facilitera cette avance. 

avec 

AZIZA AM!R 
MAHMOUD ZULFIKAR 

A lOt~ Cu.lury.fox PiduJ'9 

dressée; à l'Intérieur on avait ten­
du des tapis et des rideaux. Le 
public s'attendait donc à un dé­
filé d'officiels, à un protocole ri­
gide et solennel. Ii n'en fut rien. 
Quand les jeunes princesses pa­
rurent, .saluées par LL.EE. Ha­
fez Afifi pacha et Abdel Maksoud 
Ahmed bey. quand e!!es passèrent 
familièrement parmi les specta­
t eurs pour gagner la loge qui 
a.va.it été disposée à leur Inten­
tion, ce fut un véritable délirè 
sous l'oeil jovial de mille Pince­
chio en carton et en bois épar­
pillés dans la salie. 

Pour les fêtes, La Potinière ne 
pouvait mieux choisir que cRe­
member~ film jeune, gai, bien 
dans l'atmosphère de Noël et de 
l'An proche. 

Greer Garson, une jeune fllle 
un peu 1a.ntasq ue, se fiance à un 
brave garçon, Lew Ayres, et ... 
épouse le meilleur ami de son 
premier fiancé: Robert Taylor. 

KOULA 
GEORGETTE 

~~~~~~'--------------~ 

M. Churchill a montré à la na­
tion Italienne un eXJ?Osé plein de 
vérités. Il a. d•t comment l'homme 
dans lequel l'Italie avait placé 
toute sa. confiance, cet homme 
qui avait si bien commencé la 
tàche qu'Il avait entreprise a 
changé depuis. Cet homme risque 
aujourd'hui la vie de son peuple 
et M. Chur~hill a brossé un ta.­
l>leau saisissant de ce que serait 
l'Italie sous la botte qes nazis Pt 
de la Gestapo. 

Le coût de la vie 

~L!J -~" . . . .. .. 
: ~ -: '\:. 

•• ""T. • / ' ·.<-:. 

Du mercredi 25 au mardi 31 déc. 

WOMAN AGAINST 
WOMAN 

avec 
Vïrginia BRUCE 

Herbert MARSHALL 
Au même programme: 

At the Circus 

Du jeudi 19 au mercredi 25 déo. 

dans un fi lm 

d'ERNST LUBITSCH 
le maitre deJhumour 

Ninotchha 
*"""'* • 

Du lundi 23 au dimanche 29 déc. 

CHARLES COBURN 
RKO FRANK ALBERTSON 
~~~~ E. E. CLIVE 

Au meme programme: 

The lady from Kentucky 

P, .. O TJ ·N .. t E R E 
Du lundi 23 au dimanche 29 déc. 

Au m~me prog~amme: 

LA BOHEMIENNE 

PATINAGES 

AVENUE FOUAD 1er 

'HO'UVELLE PISTE 
SANS JOINTS 

TOBOGAN 
POUR 

PATINEURS 
Patins de la meilleure marque. 

A.Suez 

KetJ~tJ~C·l3 
Au pied de l'Ataka 

Ouvert toute l'année 
Séjour idéal pour 

les vacances de Noël 
'T' él. 10 Suez 

A SUEZ 

L'Hôtel BEL • AIR 
réputé pour 

son confort et 
sa bonne table 
Tél Il - Suez 

Raconter le film? Mals racon­
te-t-on une bande de Wa,lt-Disney, 
qui a cotlté 3 millions (autant 
que notre Dame de Paris) et 
4.000.000 de droit d'entrée? Allez 
tous et dès ce soir voir «Plnoc­
chio>. C'est là en dehors de toute 
autre considératlo~ le conseil d'un 
spectateur qui a passé l'une de 

Le mariage est un échec, mals 
Lew, bon garçon. essaiel"a de ré­
concilier les conjoints par une 
méthode à lui: la façon dont 11 
l'appliquera vaut à elle seule le 
déplacement! 

Aux cOtés de ces trois aeteurs, 
3xcel!ente impression laissée par 
Binnie Barnes et Reginald Owens. 

R 
VOLLEY-BALL 

L'Union Hellénique remporte 
le tournoi du Y.M.C.A. 

Samedi soir, au Y.M.C.A. se dé­
roulaient les <finales• du Tournoi 
de Volley-Bali. 

En lever de rideau la. vaillante 
équipe de la. Vélos (A) battait 
la National Bank pa.r 2 à 0, et pre­
nait ainsi la 3ème place du clas­
sement. Score: 15j10, 15(7. Un 
bon point "à Ma.rcopoulos et Ma­
nousakis de la Vélos. 

La grande finale vint ensuite. 
Elle opposait l'Union Sportive Hel­
lénique du Caire et le Tewfil<ieh 
cA•. Un jeu magnlflq ue en ré­
sultats. de belles passes, de beaux 
plongeons, de jolis smatches, en­
fln une 1 ut te superbe qui se ter­
mina. à l'avantage des Grecs par 
2 parties à 1. 

Au premier set, les Grecs mè­
nent: 11 à 9, puis le T.T.C. re· 
monte et égalise ... mals perd par 
15/11. 

A la seconde partie, les Grecs 
mènent encore par 7 points à O. 
Ils criaient déjà victoire, lorsque 
le T.T.C. gardant tout son calme, 
et pratiquant un jeu, qui émer­
veilla. les spectateurs, se reprit, 
égalisa et gagna la partie pa.r 15 
à 10. 

Et nous voilà à la troisième et 
dernière partie: l'atmosphère com­
mençait à s'échauffer. (heureu-
sement ... car il faisait froid). , 
C.:haque point gà.gné était suivi 

Constantinou, Korapetsls, et Efs­
talhiadès. 

Pour le Tewfikleh Tennis Club 
Ayrout, un qes meilleurs joueurs 
de Volley-Bali, pas assez bien se­
condé, perdit souvent son sang­
froid. Bon jeu de De Walden, et 
de Papadai<ls; Passable simple­
ment de Za.na.niri et Aqui!ina. 

Après le match, Moura.d As­
four. à qui l'on do!t en bonne 
part le succès du tournoi. remer­
cia.,dans un spech. tous les joueurs 
des équipes de Volley - Bali 
qui participèrent à ce tournoi. 

Puis 11 distribua les médailles, 
aux trois premiers du Tout·noi à 
à savoir 1er. U.S.C. H., 2ème T.T.C. 
3ème Velos. 

Une photo souvenir, clôtura Je 
magnifique tournoi: 

Un grand metcl au Y.:M:.C.A. et 
surtout à son secrétaire M. As­
four, de nous avoir donné l'ot;ca-, 
sion d'assister depuis 3 mols à du 
beau Vo'lley-Ball. .E.C. 

FOOTBALL 
DEMAIN, 

ECOLES SUPERIEURES v. 
ECOLES SECONDAIRES 

Demain aj)rès-midi, dès 3 heu­
res p.m., au.ra lieu au National 
s.e. le match ann\le! de football 
entre les équipes des Ecoles Se­
condaCires et des Ecoles Supérieu­
res. 

YACH'riNG 

de cris et d'applaudissements <;les 
supports très nombreux ce soir-là 
cAliez le T.T.C .... Oréa., Oréa ... La 
•r.T.C. mène au début, par 4 à 3 
mais pas pour longtemps, les 
Grecs reprennent !•avantage 10 à 
5. Le T.'r.c. joue son va-tout, fatt 
des efforts mais ... perd par 15 AU CAII'IO YACHT CLUB 
points à 8. 11 n'y aura pas de régates au-

Du cOté de I'U.S.H.C. beau jeu jourd'hul, vu la Noël, mals d'au-
fouml par Eliopoulos aidé par 'tres seront courues demain, dès 

3 h. p.m. 
Voici les résultats de la. course 

de lundi: 

Dans Clubs El'lott et Noian, temps: 98'11". 
nOS Evans el Scott temps: 99'18" 
~- Dow et Gordon, temps: 1100'41" 

CHE LE COUTS 1\fACCABI Thornton et Lorrlmer, \ temps: 
( ectlon Dnher) 100'49". 

Lundi dernier. a. eu lieu la. répe. Wilson et Webster, temps : 
tltlon générale de parade et jeux 100'51". 
des scouts Maccabl du Caire, pour Maclennan et Baker, temps: 
la préparation de la. Fête du 5 103'~3". 
janvier prochain. .Tnhnstone et Mottage. temps : 

Cette tête o•·ga.nlsée au profit 10~21". . , ., 
des victimes des raids aériens est ~>reves et Kerr. temps. 10619 . 
placée sous le haut patronage de -~ordan et Cowp•r, temps: 115' 
S.E. Mohamed El Sa.yed Chahine' 10 · L 
bey, gouverneur du Caire. et la 1 Ni7~.u TATS DE DIMANCHE 
prés!dence d'honneur de S.E. Sa.!. Kin,.;ont et M Klnmont, 
vator bey Ctcurel, et promet de 1 t . 89,2_, rs. 
f 1 t . d Pmps. v . 
a. re sensa. 10n a.n" nos annales En ni t G d · temps. 90' 

sportives. 1 Ml:ost" :t M~~o~~~~~· 90'5IÏ": 
Une seconde répétition générale Frycr t • m . 9'1'42"' 

aura !leu ce dimanche ~ décem- MlJe 'Anto~~i et Linant dls-
bre 1910 à 2 h. p.m. _ rous les nuallflés. 
Revers, Scouts et Louvetea ,,, N li B: 
sont convoqués à cette occasion. Cnntes et Lady Coat~s. temp": 

88'40". Cette répétition Re tiendra. au local 
Daller, Rue Faroult. (Corn). 

AU lfAKOAH 

Brat et Chnrchman tempe: 98' 
31", 

Pt' Iman ct Mllward 
102"49''. 

temps: 

Du lundi 23 au dimanche 29 déc. 

FERN 1\.NDEL 
ddns 

FRIC-FRAC. 
avec Michel SIMON 

Marcel VALLEE 

'.P. RI.~ TA N.l A·. 
Du lundi 23 au dimanche 29 déc. 

lA GRÈCt HfROIOUE 
Au mêm,. programme: 

Quand le mari voyage 

SA!Iffilll 28 DECEMBRE 1940 

Fête annuelle 
du Club Nautique 

International 

C'est sa.medi 28 décembre qu •au. 
ra lieu au «CARLTON~ le THE 
DANSANT organisé par le Club 
Nautique International sous Je 
Haut Patronage de S.E. Moha­
med Hussein Pacha. ct d'un Co­
m't6 d'Honneur composé de l'éli­
te des Notabilités Egyptiennes. 

Un programme d'attractions des 
plus riche", est résPrvé aux assis­
tants; une r~vue inédit<; spéc"ale- j 
ment.composée pour la circonstan­
ce recevra lncontesta.blemcnt l'ap. 
p•·obatlon unanime des specta­
teur·s. 

Pour les amateurs du Bridge et 
du Pinacle. un Grand Concours 
e~t organ'sé par Monsieur A. Mar­
CQntonalds . 

Toute personne d6sireusc de par­
tl lper au Toumoi de Bridge et 
de Pinacle nst prl(•e de s'in>crire 
immédtamment auprès de .Mr. A. 
?.fa•·contonakls, c/o Mrs. Ander­
son-Clayton & Co., 7, Rue Fouad 
1er. Tel. 22898. 

Le hakoah organise le 31 cou­
rant un R~velllon des Sportifs• 1 

1 au C'o-rcl~ IntC'rnntfonal rl' ~s~rltP" 
---------------- Nous y rcv•enrt1·e>ns demain. 

I. Cotllngwood, temps: 115'. 
B•re~ford Pierse ~t Mr• FI.P .. 

(rellrfos). 

Nous sommes convatncus Qtl(ll 

loR am ls de cette ad mi rab le asso- , 
clat:on sportive qu'est cLe Club 
Nautique International~> assiste­
ront nombreux à cette ft'\te Rurtout 
l01·squ·on apprendra que le Comité 
n décidé de partager les recettes 
ovec tes malheureu os •VICTUfES 

1 DES BO~IB.~ RDEMEN'l'S A.l!<-
RIENS. (Corn), Paynter et Brown (rellri:s). 

THÉATR-E · 

M .AJES·TI·c 

Troupe BÉBA 
'' Halambouha 

Hanem » 
comédie musicale 

''Les mœurs,. 
Revue avec chants 

«Al Bal a di Y oukal» 
\ 

Revue nationale à grand succès 

<<Y a Makhassem>> 
(Le dédalgn<·ux) 

Monologues de B EBA, 
FATHEYA MAHMOUD, 

INSAF MOHAMED 

Al et Val Reno 
et Joan Douglas 
attraction américaine 

Mlle Sevaskaya 
danseuse fantaisiste 

Princesse Tabou 
Hekmat Fahmy 

Betty Sims 
Madeleine Szekely 

Nina 
Hé jane 

Marguerite 

On ne saurait que partager les 
regt·ets de M. Churchill pour l'état 
déplorable de l'Italie d'aujourd'hui. 
Elle aurait pu constituer une ba­
se sérieuse de la civilisation. Elle 
ne l'a pas fait, Elle court même 
à sa. perte. 

SI les Italiens ont entendu ce 
discours, nul doute que l'Impres­
sion qu'Il produira. chez eux sera 
profonde. 

Le discours de M. Churchill illus­
tre, en effet, les sentiments de 
l'homme d'Etat britann1que et de 
tous ses compatriotes . Les Anglais 
ollt à travers les âges manifesté 
leur sympathie à l'Italie en la pré­
férant à tous les autres pays d'Eu­
t·ope_ pour le tourisme et en ap­
préctant sa civilisation, ses arts 
et sa lutte. 

Comme les Anglais ont regretté 
d~ voir le chef Italien faire volte· 
face et les offenser en disant que 
l'Empire britannique avait vieilli 
e( qu'il n'était plus bon pour . ce 
temps. 

Bien au cont•·atre le vieil Em­
pire a pt ouvé qu'il était aussi fort 
()He par le pa~sé, aussi attaché à· 
Jes principes qu'il considère com­
me sac•·és et qu'il n'a jamais ces­
sé de défendre à travers l'histoire. 

Le discours elu Premier bri­
tannique dé{mye La c/u·oni· 
que de let presse, dans un élii­
toriql, le uJlolwlta/11» abonde 
rians le sens déreloppé par te 
Premier b1·itannique. 

On conna.1t l'hlstoil'e de ce roi 
qui consulta un jour l'oracle d'E­
phèse (en Asie Mineure) au sujet 
de la guerre qu'il devait entre­
prendre . 

- 'l'u ruineras un grand royau­
me, répondit l'oracle 

Le roi voulut voir dans cette 
répon e un encouragement favora· 
ble à son projet. Ii décla•·a la 

'guerre à son voisin Mais ii fut 

Les dernières statistiques d.u 
minis tb·e des Finances ont 
étabLi que ia hausse du coût 
lie ia vte était continue. Cet 
état de choses a ému L'opinion 
égyptienne. On a lu avant· 
hier dans nos coLonnes t'expo­
sé de L'uEgyptian Gazelteu 
C'est au tour d.u uBalagh" 
cl'engageT les autorités à in­
teTvenir cL'une manière rapide 
cl efficace. 

Cette hausse continue doit rete­
nir l'attention des responsables. 
Elle doit faire l'objet de mesures 
ct de soids. SI non . la ma.jorité de 
la population serait exposée & 
souffrir des privations qu'elle ne 
pourrait endurer. 

Il serait peut-être oiseux de ré­
péter encore que le 90 % de la na­
tics égyptienne s'oppose ou qu'li 
dispose de ressources plutôt res­
treintes. Toute hausse, même mi­
nime signifie que cette majorité 
doit se priver d'une partie de la 
nou,·riture néce. saire à sa subsi•­
tance, nourriture déjà insuffisan­
te sans cela. Toute autre ptw·•ton 
ne manquerait pas de produire 
une rtpercusslon et une réaction 
pt·obablement indésirables sur la 
santé, la constitution et pa1·tant 
dans la. capacité de produire. SI 
nous nous sommes toujours plaints 
de l'!nsuffisance des moyens d 'e­
xistence en Egypte, à plus forte 
ra:son lor~qu'il s 'agit d'une hausse 
du coüt de la vie. 

Cette hausse prive la majorité 
des habitants du tiers de sa nour­
riture. C'est plus qu'il n'en faut 
pour engager les autorités à agir 
pa1· tous les moyens 

!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!~-~;-~. '!:.:!.~~~-~~!!.!!.~!'!.~--~.!'!!:~ vaLit;cu. 1 orac e avait songé à lut. 

C'est la raison pour laquelle 
nous élevons la ''olx lei pou1· dire 
que les produits alimentaires ont 
vu leurs prix hausser sans ra:so.a. 
Le gouve•·nement doit donc frap. 
per les commerçant.·. mettre un 
terme ù leur cupidité et prot~ger 
lem· peuple contre leur avidité. 
eCt appel n'a jamais cessé d'étre 
formulé. Les autorités. impu;s ·an­
tes à prêt..- une Ol'ellle attentive. 
ont enregistré cette Impuissance 
dans les décisior• du com!té de ta­
rification. ftlmf.JH' 

ANTONIO ALCAHAZ 
et ISABELLITA 

les célèbres darseurs espagnols 

2 RAYS 
attraction américal ne 

TAHIA CARIOCA 
vedette de la danse oriental,. 

EMMY CAUMART 
et MAX de P AHJS 
GEOHGIE CICK 

NIN A de VETLIN A 
MARY 

R.estauran t 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& D~~SE 
AVEC LE f' AMEUX 

1 AM BROU'~ BAND 

Peut-être que :Mussolini a con­
sulté lui aussi l'oracle d'Ephè e. 
Le •'<'sultat est de toute façon dé­
plorable pour lui : il a voulu avoir 
t;n Empire. Il a I'Uiné une nation 
et nn royuume. 

Le fnlt c~t que l'on avait corn. 
ment•é pa1• louer la renaissance 
nationale elu Duce. On n'oubliait 
pas qu'il avait sauvé J'Italie cie 
l'nnar·chie et du communisme en 
y rH>\blissant l'ordre et la digni­
té. Après que les communistes 
ôtoi~nt '<Il' le point de l'anéantir. 

l"eu l'émir Az z Hassan qui ava it 
uno demeure à San Remo sur la 
Rhriera italienne, nous a décrit 
l'nnarchle avec laquelle des grou­
pements de communistes frap­
paient à sa porte et réclamaient 
de l'argent sous des prétextes dl­
vPrR A petne ces anRrchistes ren· 
contt•a1cnt.ils un officier ou un 
soldat qu'Ils s'empress.<~•ent de le 
IJallre. de l'insulter et de le rldi-
<"Uii.sE'r. 

Les peuples de l'Europe occi -
dentale éta !ent heureux de noter 
cette renaisf<itlnce. Ils l'ont np­
puy<'e. On d sait alors que Musso· 
lint a.vnit évité il. l'Italie les mal­
heurs du vommunisme, C'omme le 
Rhen• Horthy l'avait fait en 
Hon,:r .e. 

ce' fut ensuite le bouleverse ­
ment qui entrntna I'ItaUe dans 
une ~uen·e où elle n'a,·ait aucune 
part. Elle souffre du reste aujour­
d'h·•i des Stl ;tes de cette a. ventu­
re. 

'- -

l'attitude de I'Egyp!e 

T.'F.fJ?tJliP n/tenrl m•rr ,. Jt'o~' 
P/ son!]·{rOir/ l'ti'Oiution dr.< 
il·rnruJrnts. t'rril un rhfo,. 
/Pi/l' dl/ «lfi.<J"in 

P.-..nrlHnt ·m ,. t•tnln tPmp~. I'E­
r( ~· p'e ~tait ""~" les dents, prNc à 
bondir Mals après la blielzkrieg 

Nous sommes donc en présence 
d'tm, problème que Je gouverne­
ment n'arr·ive pas à résoudre '3t 
qui doit pom·tant è t1·e résolu. L~ 
gouvernement salt pourtant qu'• 
accopto.nt cet état de choses. <'"1& 
voudrnit dire qutt l'on admet dC 
laisser la majorité éc1·asantc <t:.t 
peuple en pi'Oie aux affres de :a 
faim. Sans pat·ler des conséquea­
ces tel'l'ibles de l'lnsufflsance de 
la nutrition sur l'énerg!e d'un peu· 
pie. Cho~e qu'aucun gouvel'nement 
ne saurait admettre 

Du rnmnent que nous sommes o­
bllg 's de supporter cette hausse, 
il ne nous- reste plus qu'à cholsh 
entre deux alternatives: brise! 
cette vagu~ de cup:dtté du com. 
mer~ant, cJ'unr Pfll't, et compense1 
cette h>wa.e de manl~re Il. équll!. 
brer les dépenses et les recettes. 

'il est dlff•clle de hausser les sa­
lail·cs Il l' heu•·e actueiie, 11 n'est 
pas juste que le public soit viCtl· 
nw des profiteurs malhonnêtes. 

Le 111 t1 JJ/C iuu l"llfli traite drs 
rNiri . ..tious à ''l'l'tJrtt•r â la 
cul/lll'l' du r·otu11 

Au cas où la gu~t·re se poursut­
vt·ait. nous devons nouq souvenir 
de ce qut se serait pl'odu!t si no· 
tre aillée ne s'était pas empressée 
d'achet r hi dernlèl'e récolte. 

Nous serions aussi bien avis " 
de songer aux avant<~ges qui pour­
l'aient découle•· de la culture des 
produits allmentall·cs comme Je 
blé. le dz. ainsi que les plo.ntcs 
oléagineu•e-'. Les p•·odults dont 
n us avons l>eso:n Lout commE> 
les produits que nous pourron~ ~\. 

pot·ter r•·ésentent un lntéri!t lm 
médint qui n• rlnlt po• ., .. 
non~ é hApf10t' 

Il faudra pr'~''ISt'l 
minutieuse ln .'iuperftct, 
comptons consact·er tl. 
cc,tonnicr. 

1tlt> nou• 
1 acré11c 
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les CHAUSSURES de BAL 
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INVESTISSEZ 
VOTRE ARGENT 
EN TERRAINS 
Cesl le mcilteur plac ement que 
vous puis sî e z faire. Pénétrez­
vous bien de cetle vérité écono­
mique, à savoir que la valeur 
des terres suit une courbe sans 

cesse montnnle, _ 
!!es lots de terrains de la Ghîze h 
& Rodah sont privilégiés à plus 

d ' un lilre. 

SOCIÉTÉ 

GHIZ 
&RODA 
26, rue K a sr-EI-Nil • LE CAIRE 

Téléphone 51007 

•••••••••••••••••• 1111111 •••••••••••••••••••• 

Gorge Enrouée 
Fatiguée par la 
parole, le chant. 
ou le tabac 

A l'occasion des FÊTES 

LA MAISON 

AZIZ BO s 
Fournisseur 

des Palais Royaux 
, 

yous presente 

ses YŒUX 

les plus ' sJnceres 

,. .......................................... . 
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C.G.BOLANACHI 
ALEXANDRIE (EGY P'TEJ 
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CE RHUM 
se recommande par sa v;cillesse 
son parfum el sa pureté d'angine 

EN VENTE PARTO U1 

1 

lES ITAliENS O'EGYPTE 

SE RtORGANISENT 
Manifeste 
d'action 

du groupe 
anti-fasciste 

On nous communique 

Italiens ! Notre Patde traverse ac­
tuellement la plus terrible c1·ise de son 
histoire. Nous sommes haïs, bafoués 
ridi ullsés non seulement par tous les 
pays portunt haut l'étendard de la 11-
bertt", mais par nos amis même ou 
sol -disant te ls 

Pourquoi ? ·Parce qu'un h omme qui 
sc prétendait •tre le sauveur, le ré­
novateur de l'Italie moderne a placé 
son ambition personnetle au.dessus de 
l'intérêt du oays qui lui avait fait 
confiance. 

Pour notre part. nous a vtons prévu 
tout cela et nous n e nous sommes ja­
mais éca.rt~s de la ligne de conduite 
que nous nous sommes tracée et qui 
vise à l'anéantissement du fascisme. 
, Mais vous qul avez cru au rascis~ 
me et il. son panache aux couleurs 
douteuses. vous qui espét•l ez sous la 
conduite de votre Duce conquérir le 
monde, un m onde nouveau qu vous 
ne connaissez pas, ct plus spéciale. 
ment vous fasclstcJ d'Eg)•pte qui 
comptiez récolter à peu de frais les 
lauriers que vos " frè res d'armes » de 
la mère-patrie escomptaient cue ill ir 
aussi facilement, que pensez-,·ous des 
derniers évé nements qui ont discrédité 
n otre prestige, tléjà chan celan t de par 
Je monde ? 

011 sont vos huit millions de baïon­
n ett es devant Jesqu~lies --toute ré sis­
tance devait plier ? Où se cachent 
donc ces aigles romains dont les ni­
les seules devalent suffire à l'anéa n­
tissem<>nt de Ja flotte anglaise ? Où 
><Ont donc les généraux des fameuses 
légions fascistes qt<i devaient conduire 
cellcs.ci à J'Immortalité ? 

Vous n' en P:'-Ve?. rien ? Et bien, 
mol, je vals Yous Je dire. 

Vos huit millions de baïonnettes 
encrassées clans leur; gaines se refu­
"""t Il. en sortir. Vo.• escaclrllles de sui­
cide ont. ·en dernier r essort, trouvé 
fJUC la \' i~ était encore m eilleure qu e 
la mort. Et vos généraux devant l'é­
chec a u roi imminent ont pr6féré, t Js 
des Scipions repentis. planter des 
choux dans leurs villages. 

Voilà ce que vingt ans d'un ré~::"ime 
!\Tannique \"OUs ont. NOUS ont valu. 
Voilà cc que le fascisme qui préten­
dait relever Je moral de l'Italie a fait 
de ses fils. Et pout·quoi ? Parce que 
le maitre de ~e régime crovait avec 
la force en subjuguer l'esprit .. 

Vous cependant Italien s d'Egyptc 
avez été plus victimes que coupables. 
n'avant vu de ce régime que le côt6 
agréable, sans en avoir eu à subi r les 
vexations ni lrs misères. Aussi est-Il 
<'ncore temps de se redresser. N'ayez 
pas honte de renier un régime qui 
yous a trompés . Pensez, nons pas il. 
\'OS sentiments égoïs es ou à une pr<'­
tendue fiMlité qui vous a été arra­
chée par duperie e. dans la plus gran. 
de part par devers vous, mais avant 
et par-dessus tout à votre patr!e qui 
grâce à vous pourrait encore se re­
lever. 

Reconnaltre ses torts n'est pas un 
signe de faibl<>sse mals un ~:este de la 
plus haute morale. L es r~parer: cela 
d~note de la vraie p.-randeur d'âme. 
celle de la v~ritable Italie dont la 
voix se fera bien vile entendre. 

Faites fi du c qu'en dira-t-on " lors­
que celui-cl est Incompatible avec vos 
sentiments de justl c~. et surtout lors­
qu'il s'agit des intérêts suprêmes de 
la patrie. 

J oignez-vous dès aujourd'hui et 
avant qu'il soit trop tard à n otre 
groupe qui seul avait si tristement 
prévu les événements actuels. 

Pour avoir, dans cette grande ba­
taille clP l'l·umRni'é lié dt'~ le d.<hul 
notre sort à celui de la Grande.Bre­
lagne et ses alliés on n'a pas eu honte 
de nous traiter de « vendus "· tral ­
tres ou autres ntla.lificatifs chr,-s au 
r.-rossler langagP ·fasciste. quand ~euls 
dans \tn<' mer houleuse de défaitisme 
nous n'hésition• pas à prend1·e fait et 
cause pour Ja liberté contre la tyran­
nie de Rom~ . 

Est-ce pour avoir été plus perspica­
ces et plus humains qu'on doit nous 
traiter de cvendus» ? Vous . savez bien, 
vous, fascistes de la premtèrc ou der­
nière heure, que nous ne le sommes 
pas et que c'est gràoe à des sacnfi­
ces énormes qu~ nou -; avons pu mato­
tenir notre groupe qui a adoplé pour 
principes ceux-là mêr.1es pout· lesquels 
combattent aujourd'hui les grandes 
aussi bien que les petites démocraties. 

Aussi pour la. derntêre !ols et pen­
dant qu'il en ~st temps encore, nous 
venons vous offrir non pas les lau­
riers promis de l'!ussollnl, mais la. 
gloire de collaborer avec nous à la res­
tauration du bon renom de l 'I1lalle, en 
anéantissant par tous les moyens pos­
sibles un régime qu: a fait de nous 
un peuple exécré par des nations qu i 
hier encore nous aimaient. 

Voilà Ja guerre sacrée à 
Italiens, nous vous convions tous. ct 
non pas celle que des légions mal con­
vaincues mènent. en ce moment, et s i 
désavantageusement, pour le seul 
prestige d'un r égime aux abois. Aux 
vrais patriotes d'y répondre ! 

Les 

Groupe Italien d'action 
anti-fasciste. 

vœux de 
la Maison Philips 

Nos lecteurs trouveront à l'Intéri eu r 
de ce numéro une annonce de so 1· 
halts de la Maison Philips, Celle-Cl 
nous Informe que cette an nonce rem· 
placera les cartes de souhaits habi­
tuels, dont la contrcvaleur a été 
sée aux ocu v res de guerre. 

AVIS 

«L' r:gyptian Gen ero.l Omnibw 
Cnmp:•n ~· n. l'hnnnenr <lïnfOJ"mtlr 
les détenteurs de cn.rtcs de libre· 
1 arrnurs pnnr l'a nn ée 1fHO, 
la vaPrliiP rie ces cartes :< été 
rogée jusqu'au 31 Jai 1941». 

Chemins 
de l'Etat 

de fer 
Eavotien 

A l'occasion de la fête de Noël tl 
a été décidé le départ du Train No, 8l:S 
la nuit du 23 124 Décembre du Calro 
à Louxor ct du '.r1·ain No. 8IJ de Lou­
xor au Caire la nuit du 27 128 Dé­
cembre 19·10. 
Ce~ 1 ra n~ ·oct ont <·omposés de Wa... 

~ons ReRtaurant cl d'une voiture de 
~ème classe pour les voyagwrs, 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

LETTREJ:.. DE LONDRES 

LA CAPITALE SOUS LES 
BOMBES ALLEMANDES 

--------------------·--------------------{ SUITE DE LA PAGE 1 ) 

En déptt du bombardement, la vie 
à Londres conllnue presque normale · 
ment. Et il est certainement remarqua· 
ble que la lradttionnelle Imperturbabi­
lité des Londoniens n'en est pas Je 
moindrement affectée. 
LA .. GROSSE CA:SSE· 

Je suis passé dans un quar tier 
bourgeois situé à des kilomètres de 
tout objec!if militaire, et qui pourtant 
avait été vio!emment bombardé. Sur 
une distance considérable, la plupart 
des fenêtres avaient eu leurs carreaux 
brisés, plusieurs maisons avaient été 
démolies, tandis que d'autres avaient 
perdu leur toiture ou montraien t de 
grands trous dans leurs murs: 

!'ai justement rencontré un ami qui 
habitait une de ces maisons. II était 
d'une bonne humeur é tonnante et, je 
dirai même, presque vantard lorsqu'il 
me parla du •coup de grosse caisse•. 

A l'une des maisons sérieusement 

t . 
M 
~ . 
à:lt~;.o,~ ..... :._...:.-.... ~ ....... .....k:o;.;_.,.,.:~~·;;.; •.. 

avoir pratiqué des semaines durant 
le dévidage des tuyaux de pompes 
èi incendie, après avoir bien appris 
-'1 loire des noeuds. à monter aux é­
chelles de ~at:vetage et à se jeter 
dans le vide sur des drops tendus 
que Je grand moment arrive où l'on 
se sert d'eau pour maîtriser un vrai 
incendie. 

Les hommes connaissant la mécani­
que sont chargés dt; faire fonctionner 
les pompes remorque qui on! été la­
briquées par milliers pour être ad­
jointes aux gmndes pompes rouges à 
deux lins du corps réguher des sa­
peurs-pompiers ; d'aulres ont pour tâ­
che do dévider les manches d'incen­
die et de les tenir prêtes à être a­
justée aux pompes fixées e.lles-mêmes 
aux bouches d'eau. Cette tâche n'a 
rien d'une sinécure, car l'eau qui, à 
haule pression, se précipite dans les 
tuyaux la1t que la lance d'arrosage 
ne cesse de sauter et de s'aqitAr for-

Les milliers de tonnes d'ustensiles de cuisine en aluminium offerts par 
les ménagères britanniques deviennent des Spitfires ou des Blenheims après 
avoir é té refondus et transformés en lingots. A g a uche, des ouvrie~s em­
pilent deS lingots. A droite, un fondeur jette dans te fourneau des monceaux 

de casseroles, de bassines à confiture, etc. 

endommagées, Je pavillon britannique 
f!ottait fièrement à chacune des deux 
lenê!res don! le châssis avait été dé­
truit. 

Ce qu'il y a aussi de triste, c'est 
que les charmantes maisons d'une 
architecture si légère datant d es 
XV!Ième et XVIIIème siècles sont les 
plus durement atteintes, tandis que 
les affreux immeublos de l'époqug 
victorienne suivante. bâtis avec toute 
la solidité particulière au XIXàme 
siècle, soutiennent beaucoup mieux ie 
choc. 

LES CIYILS EN ACTION 

Maintenant que Je violen t bombar­
dement de la Grande-Bretagne a 
commencé, avec la destruction à l'a· 
veuglette d'immeubles commerciaux 
ou privés, l' arm~e des civils anglais 
se montre à la hauleur de la situa· 
fion: 

Les diverses organisations de la dé­
fense passive depuis des mois s'é­
taient préparées à pareille éventua­
lité, et !P.ur personnel lant permanent 
que volontaire avait suivi un entraî­
nement rigoureux. Les badauds qui 
avaient l'habitude de s'arrêter pour 
regarder les pompiers réguliers de 
Londres combattre de grands incen­
diP.s e• se disaient à part eux qu'ils 
aimeraient assez tenir de même la 
manche d'incendie, ont à présent 
l'occasion d'exaucer leur souhait et 
de participer à ce service de défense 
nationale. Mais c'est seulement après 

ternant comme Je ferait un boa cons· 
triclor à l'agonie 

I.E SERVICE D'INCENDIE 

SÇ>US LE FEU 

Les grands incendtes dans le quar­
tier des docks de la Tamise à Lon­
àres ont donné à tous ces hommes 
l'occasion de faire leurs preuves a­
près toutes ces semaines d'entraîne· 
ment. Quatre mille petites pompes 
remorque venues de tous les districts 
de Londres et même aussi d es fau­
i:lourgs se rassemblèrent aux d ocks à 
cêté des pompes à incendie ré gulif.· 
res pour combattre les g rands feux 
c!l umés par les bombes incendiaires e l 
à haut explosif de la Lultwafle d'Hit­
ler. 

Trente-six h~ures durant, les pom­
piers auxiliaires aidèrent à maîtriser 
les incendies avant que la nuit ne les 
transformât en fanaux pour guider 
le:s envahisseurs dans leurs nouvelles 
a !taques. 

Ma photographie montre deux hom­
mes du corps de pompiers auxiliaires 
qui, bien que fat igués et pourtant 
courageux, dirigent leur manche d'in· 
cendie sur · des entrepôts embrasés 
dans la partie est de Londres. Pe n­
ciant que j'incendie faisait 1age, un 
mcendie c;ui en temp de paix n'au ­
roi! été éteint ;:>robablement qu'au 
roui d'une semaine d'efforts, ces 
hommes et leurs compagnons lurent 
bombardés et mitraillés mais ils n'en 

Deux pompiers auxiliaires de Londres 
luttant contre un Incendie allum6 dans 

des entrepôts de l'est londonien. 

continuèrent pas moins q lutter avec 
in trépidité pour étouffer les flammes 
du terrible brasier . 

L'AVIATION COMMERCIALE BRITAN-

NIQUE DESSERT CINQ CONTINENTS 

Au d ébut de la seconde année de 
guerre, >le kilométrage parcouru par 
J'avialion commerciale britannique 
s'élève à 94 pour cent de ce qu'il é­
tait en temps de paix. 

Chaque fois que le conflit est en­
tré soudain dans une nouvelle phase, 
la compagnie British Airways a dû 
procéder à une réorganisation rad ica­
le de :<es services. Toulelois, malg ré 
les nombreuses demandes de.:; auto­
r ités militaires pour l'obiention de 
pilotes. d 'équipages et d'avions ci­
vils , malgré aussi le fermeture du 
.bassin méditerranéen au-dessus du­
quel passait auparavant la route aé­
rienne de J'Empire britannique, J'on 
a étcbli de nouvelles lignes et mis 
cu Yigueur de nouveaux service3 aé­
riens commerciaux . 

VOJ.S DES ILES BRITANNIQUES 

AUX ETATS-UNIS 

L'événement le plus important d e 
J'été, dans ce dcmaine, a été la re­
pise des vols sans escale entre J'An­
gleterre et ;'Amérique du l'!ord. Ces 
vols, qui se poursuivent toujours. 
présentent un grcnd intérêt pratique. 

Au surplus, le lait patent qu'un hy­
dravion non-armé prenant l'envol du 
.;;hmT\p de bataEle même traverse en 
touie sécurité J'Jl.tlantique, et cela non 
pas une seule mois plus'eurs lois, 
et Je récit de ses voycges, tout c ela 
est hien !ait ·.:>our soulever J'enthQu­
siasmè des Américains. 

Et, c~aque lois qu'un grand avion 
de trans oort alterrit à J' aérodro· 
me La G uardia de New-York, il 
orouve urie fois de plus la confiance 
britannique et la puissance aérienne 
de J'Empire. 

Chemins de fer. Téléoraohes 
et Téléphones de l'Etat égyptien 

Fourniture d e teuUles d'nshesto J;ra.­
pltltées, pour vnpeur •\ haute ten• 
sion. 

Réf. No. 345. G8 J84 
Des offres seront reçues aux Maga­

sins Généraux, Saptieh, Le Caire, le 
15-1 -41 à 11.30 pour la fourniture de 
2 100 Kilop:s, de feuilles d'asbeste 
pour vapeur à haut~ tension 1 J l6~ . 

On pouna &a procurer un exem­
plaire du Cahier des Charges grat! s 
en s'adressant aux l\Iasnslns Géné­
raux à Saptieh, Le Caire ou Gabbarl, 
Alexandrie. 

..:· +!+ •) 
A partir du 1 Janvier 1941. le Ser­

vice T éléphonique sera In tr oduit à la 
Station d'Isna 

MERCREDI 25 DECEM1lRE 1940 - ~ 

LES COURS s 
------------------·--------------

Aujourd'hui. à l'Héliopolis 
, 

reumon, R.C. 
PREMIERE COURSE 2.00 p.m. 

THE SINGAPORE STAKES.-- Pour poneys arabes n'ayant jamais ga. 
gn.é. -- Poids pour âge et taille. -- Prix L.E. 100. - Distance 1 mille 
Sh. Fozan El Sabek ......... A. Sabelt 1 GHAHTAN .. ....... G. Cs illa~ 8.11 
Baronne Empaln ........ ..... . ... . Marsh 2SHAKIR ............ . .. M. Cslllag 8.10 
M. Henri Rabbath ...... .. . A. Nassar 3 GHARAM ............ Bogdanlch 7.12 
Mo.jgr A .I.C. Cameron ... Fergusson 4 BLUE NILE . ...... ... .. Manfred! 7.12 
M. Hassan Abdallah .. .. ..... Christo 5 ANWAR ............... w. Lister 7.12 
M. Ahmed Abu! Fettuh ......... Giykl 6 BADA EL DIN ...... Rochetti 7. 6 
M. Maher Eliakim ............ Christo 7 LOULEYA ......... .. .... Scratch 7. 3 

Nous désignons : SADR EL OlNE, GHARAM , BLUE NiLE. 
DEUXIEME COURSE 2.30 p.m. 

THE SUDAN STAKES. - Pour chevaux arabes n'ayant jamais gagnê, 
Poids pour âge. -- Prix L. E. 100. - D !stance 5 furiongs, 

M. R. Setton ..................... Rossldes 1 ABU KASIM ...... M, Cslllag 9. 0 
M. E. D. Adès .. ....... ... ..... ... . Glyki 2 BARRAK ............ W. Lister 9. 0 
Georges bey Sednaoul ......... J ohny 3 MARSHAAL ............ Scratch 8. 9 
M. Shukri Shusha ............. .. ... Snell 4 RAHHAL .. ... .. .... ..... ... ........ Scratch 
M. Shukri Shusha .................. Snell 5 SHAHEEN ....... ........ Garcia 8. 9 
M'. Th. P. Cozzil<a ........ .... Socrate 6 KOM EL D 1 K ......... Scratch 8. 9 
Saab Saleh .......... ........ ...... S. Saab 7 HEMREIN ...... ..... . ibr. Saa b 8. 9 
M. P. Bellcnl ............. ...... ..... Glykl 8 MALAKAL ........ ....... Rochettl S. 9 
Mamdouh eff. Mul<htar ... S, Salama 9 ZAY AN .. ...... .. ........ Scratch 8. 9 
M. E . N. Aèlès .................. Platon 10 SAMHA .... . ............. Scratch 8 6 
Hussein bey Nasrlj.t ... . ..... 'A. Daoud 11 EL RABAB ... ............ Daoud a·. 6 

Ecur ie : (4 ct 5) 
Nous désignons : SHA.HEEN, EL RABAB, MALAKAL. 

TROISIEME COURSE 3.00 p.m, 
THE JAFFA STAKE.S. - Pour chevaux arabes de 3me classe.- Poids 

pour âge avec pénallt~a. - Prix L.E. 120. - Distance 1 mille, 1 furlong. 
Mohamcd bey Sultan ·- .. ···· J ohny 1 BU STAN ..................... Scratch 9. 6 
Mohamed bey Sultan ..... .. .. J ohny 2 EL NIMR ............ G. Csl llag 9. 2 
Abdel Rahman Hamadl ... Rossides 3 MANDOUB SYRIA .. .... P.O. 9. 6 
M. Y. Maronian ..... . ............ Perera 4 FUADI ...... ............ Sc ratch 9. 6 
Mme F. Matoulc ..... ...... ..... .. ... Glyld 5 MARMOUR ....... .. W. Lister 9. 6 
M. E. Hindi ... ........ . A. R. Hegelan 6 UN DUR .................. Scratch 9. 6 
Georges bey Sednaoul .. .... ... Johny 7 BAR E ED ............ M. Cs lllag 9. 2 
Saab Saleh .............. ~ .... .... S . Saab 8 IBN WADNAN ...... lbr. Saab 9 . 2 
Saab Saleh .. ....... ........... . .... S. Saab 9 ABU EL SAMAH ... ... Fitilis a.12 
M. Maurice Lévy ............... Romano 10 ASHAB ............... .... ......... Scratch 
Mme 'l"h. P. Cozzllta ............ M'ichall 11 ABU HADID .. ....... ....... .. P.O. 9. 2 
Sh. Fozan e1 Sabek ......... A. Sabek 12 GAZALAN ... ... .. ... . ...... Garcia 8.12 
Ma.jor Clément Adès ......... ... Johny 13 HARRAS ............... Garcia Jr. 8.12 
Khalll Ibrahim ....... - ......... El Gawly 14 SIDHOM ....... A, Li ste r 8.12 
Baron Empain . ............. .. .. .... Marsh 15 FILS DE L'AIR ......... Luby 8.12 
M. M. Shaoul ........................ Marsh 16 SALEM ............... M, Cslllag 8.12 
M . :P. Bclleni .... ... ....... .... ...... Glyld 17 ZEPHYROS ............ Roc hettl 8.12 
M. Subhi Abdel Hamld ... S. Farag 18 ABU DAHAB ......... Scr-atch 8.12 

Ecuries · (1 et 2) et ca et 9) 
Nous désignons : EL NIMR, ABU HADID, GAZALAN. 

QUATRIEME COURSE 3.35 p.m. 
THE CHRISTM/AS HANDICAP.- Pour pur sang de classe 1. - Prix 

L.E. 400 et un sw .. epstake de L.E. 10. - Dis tance 1 1/ 2 mille. 
M. A.J. Chorémi .................. Platon 1 MISTANFLUTE .... S<:ratch 9.13 
Ca pt. Ibrahim Rolo .................. Glyki 2 NEC PLUS ULTRA Rochettl 9. 1 
Capt. Hadden et S. Acher Wheatlcy 3 REWARD .. ........ .. M. Cs lll ag 8.10 
Mme A . Batline .- ......... ...... J ohny 4 FARANGI ...... .... .............. scratch 
Mme P. Haselden ... .. .... Fergusson 5 ORIGNAC ... ......... G. Cslllag s. s 
M. Elie Adès ..................... J enklns 6 PATRIE .... .. ......... W. Lister a. 2 
M. Elie Adès ................. .... Jenklns 7 VALBUR ..... .. .. .... .. A. Lleler 8. 1 
1'11! E.lie Adès ................... . ...... . Glyki 8 RUBRICA ........... ....... Gibson 7.10 
Ahmed pacha Abboud ......... Simon 9 CAMARADE ....... .. ..... . Sharpe s. 1 
Ahmed pacha AbbOqJ,d ... .... .. Simon 10 POTARD 1ER E ............ Turtle 7, 3 
Baron Empain ..................... Marsh 11 MISS PARADE ......... Garcia s. o 
Baron Empaln ..................... Marsh 12 ORICOTTE ........... .... ...... P.O. 7.11 
M. P . B ellenl .... ................. . .. Glyki 13 MAGHZEN ............... Barnes 7. 7 
Ramleh Stables .. ................ Johny 14 DYONISOS . .. ......... Manfredi 7. 0 
Mme Th. P. Cozzil<a .......... .. Socrate 15 LOVE STAR .... ... ..... Scratch 7. 0 
Ecuries: (6. 7 et a), (9 et 10) et (11 et 12). 

Nou, désignons : NEC PLUS ULTRA, CAMARADE, MISTANIFL:UTE. 
CINQUIEME COURSE 4.1J p.m. 

THE CAMEROUN HANDICAP.- Pour poneys arabes de 2me classe._ 
Prix LE. 150. - Distance 1 mille. 
Baron Empain ..................... Marsh 
Baron Empain ..................... Marsh 

1 HAGIL ...... ... .. ....... M. Ctsillag 9. 5 
2 SAHARAN ......... M. t'.sillag 8.11 

M. W .H. R odosli .................. Gl yld 3 WALl EL DIN ...... R,ochettl 9. 0 
Mme c. M. Hamilton ......... Jenklns 
M. Fl Sctton .. ... ......... ....... Rossides 

4 ATTA ......................... .,..... Scratch 
5 MON BIJOU ............... Yanco 8.10 

Dr. Ahmed Maher pacha ...... Simon 6 TAMER ......... ............ Sharpe 8. 5 
Dr. Ahmed Maher pacha ...... Simon, 7 MOBKHET .......... .. ... Scratch 7.13 
Sano Saleh .......... .. ............ s. Saab 8 SAHL-AN .................. -. .... P.O. a. 2 
Mol:amed Ahmed ............ Mussellem 9 EL HAMIL ............ . .. Scratch 8. 0 
M. M'auri ce Lévy .. ............. Romano 10 NIZA:-.1 ..................... Scratch 7.10 
M . l'If< hamed Sharaoul ... Ma l>'•·ldcs 11 RUFHAT ............... Scratch 7. !J 
Mme 'l'}l. P. Cozzika ............ so~rate 12 SATIN ....................... Glbson 7. 9 
ll!a~or Clément Adès ......... J ohny 13 IKRAM ....... ........ Garcia Jr. 7. 9 
M. E N. Adès . ................. J ohny 14 SAKLAWIEH Scratch 7. 0 
Said Fa ra~; ... .. ·.,, ....... Prop. 15 MOGOHAR .... ........... Garcia 7. 6 
M Mtyer Elial<im .... .... , . . Christo 16 YACOUT .................. Va.sslll 7. 6 
GPvrsc!. bey Sednaoul ..... . Panayis 
M. G. Bellilos .......... ... ..... Fergusson 

17 SUEZ .............................. Scratch 
18 SAAD NIZAM ......... Man:fredi 7. 3 
Ecuri~s : (1 et 2), (6 et 7) et (13 et 14) 

Nous désignons: SAAD NIZAM, T A~';!F.R, WAL EL DIN. 
SIXIEME COURSE 4.45 p.m. 

THE CAPETOWN STAKES. - Pour poneys arabes de 3me classe. -
Poids pour âge et taille avec pénalités. - P.-lx L. E. 120. - Distance 5 fur. 
longs. 
C~ctges bey Sednaoul ............ Johny 1 HANDAR ......... ... G~ Csillag 9. 6 
Mme F. Matouk .................. Glyl<i 2 POIL DE CAROTTE W. List. 9. 6 
M hultri Shusha ................. . Snell 3 ABU SHENAB ...... Rochcttl 9. 4 
:r.r. Henri Rabbath ......... G. N assar 4 SINDABAD .... .. .. . Bogdanlch 9. 1 
Sti-1. Farag ........................ ... Prop. 5 SAWAN ................. .. .. .. . P.O. 9. 1 
~alli Farag ....... . ................. .. Prop. 6 EXCELLENCE ...... Rochettl 8. 6 
?.iahmoud Ismall Murad ...... Kuk!des 7 HAMDI Il ......... ...... Louras 9. 0 
!\f. C::I. h. Hanna ............... Fergus . a ALL GOLO ......... M. Csillag 9. 0 
M Th. P. Cozzlka ............... Socrate 9 FAKHR EL DIN .... .. Gibson a.13 
M 'l'. Davles ........... ..... , .... M. Fadl 10 ABU SUL! MAN ............ P.O. 8.11 
H. T. Davies ..................... M. Fadl 11 AMGED ....... ........ ... Manfred! 8. 2 
Ah mcd pacha Abboud ............ Simon 12 TESHREEF .............. Sharpe a.11 
Mnte Atl:>oud pacha ............ Simon 13 MAFISH KIDDA ............ Scratch 
M. F B. Rossano ............... Gawly 14 1 BN AM ER ...... ..... ....... P.O. 8.10 
M . H am di sarwat ............... s. Sald 15 NAB 1 L .................. A. Lister 8. a 
M. Maurice Lévy ............... Romano 16 SAADA .. ...... .... .. ... . G. Cslllag 8. 6 
Sau:, Saleh .... ...... .............. S. Saab 17 Z 1551 ..................... 1 br. Sa ab 8. 5 
M. Abbas Klëairy ............ Panayis 18 HOBBY ..................... ... F•tills a. 5 
f'hum:~.o Goma Tahawl ... Fergusson 19 B 1 NT MONOPLAN E Garcia a. 0 
Moham<'d oey Sultan ... . ..... J ohny 20 NIGMAH .......... . G. Csillag 7.12 
M. Y 1\r,.ton !a~ .................. Perera 21 SINT HAMZAWI ... Barnes 7.11 
Ecurle:o : (5 et 6), (10 et 11) et (12 et 13). 

Nous désignons: FAKHR EL DIN, NIGMAH, SINDABAD. 
Double tètes en ville : 3/ 4, 4/ 5 et Sv6. 

.................................................. , ...................................................................................................................................................................................... , 
l,. ~ . . . . ·" •, .... . j., 
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pas 

0 Le parcours des lignes s'élève à plus de 2.200 kms. 

0 Les avis sont exposés dans les gares dont le nombre 

0 dépasse 520 Dans des centaines de wagons 

0 Sur des millions de formules de télégrammes Dans 

0 l'annuaire du téléphone qui est édité à 120.000 exemplaires 

0 Dans les Guides des Horaires vendus en plusieurs milliers 

0 d'exemplaires et dans les bulletins commerciaux. 
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ser au Bureau de Pu~ 
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A \'occa sion des fêtes 

,., ........................................................................................ . 

M.:.'< UFAC TURE D B Y 

THE EGYPTIAH 
LIHSEED O ll MILLS 

A. BEINISCH 
18. eup Che•kh Homz~ 
le Coire - l èl. 56604 

ri~/ • 
VOS USTE N S I L~S 

DE CUISI NE 
SERONT .N E TTOYÉS 
parfaitement e t d'un e 
manière très économique 

avec 

'S 

. M.!<. 7373 

Le grand produ it d 'e nt retiery 
efficace et bon marché 

EN VENTE PARTOUT 

........ .......... ................................................. ......... ...... ······· .. 
r~ 

ADAM 1 

MAD 1 L 
• 

EXIGEZ 
chez votre 

le massage 

co i ffeur 

à l'hu i le 

\''HOT Oll T E TMENT'l 

'1 

STEAMER HELENE C U RTIS 

ee ~ idé.J, 
SECHERA VOTRE CHEVELURE 

ou 
eLie e4.t ~ rU 

L'ASSOUPLIRA 
di- dk e4l ~ ~ 

4 VARI~T~S 
No. 1 Oi l for reconditionn ing 
N o. 2 Oil for dry-hair and scalp 
No. 3 Oil for oily.hair and 'scalp 

No. 4 Oil to e li m ina te d andruff 

Vous le trouverez dans les grondes moison s de 
coiffure: Charles, Gilles, Hol lywood, Léo n , Pa u l, 

Stavro, ~ocrt!te, Lia. 

-=----------------~~--------~ 

LA BO~n:iE EGYPTIENNE 

Le message de Noël r 1/' A 

de S.S. le Pape 

Pie XII 
HOIIIC, :21 rH~uf<·r) I.e, consola· 

!tom; fJliC JJnll " rC'lil·ons. de~ bic·nf:1its dr~ 
sonltatt .:; dt• :!\oi;l sont d'uulnlll plu:-; 
;.:ranciL~..; qtu• h·~ {('!1 ps d.tn~ lt·"qiH·1s nous 
\ 1\ntls so11t tristt·s , a Ùl·.,·lau·· anjuur-

1 tl'hni h• l'npl' dans ~mn dÎ<;t·nttts tatlio· 
l dtr r utit~ du l'niai ~ du \-u!Jcan, :qm:.·s a­

Yon· rrt,·tl les souh:uts du Coll'·ge des 
Cnrtltnaux. 

En tant q11c membres 1le la Cutic zn­
maine , n ujoulê !-'a Kumtt~tP. YOH'i 

u n•z la. t'Oilllll'l:h<'m;ion profonde t.l.c la 
haute utÜ•~ io 11 il. laqncllc chattm de vour;, 
<lans gon propre domaine, Jo1l coJlaUorcr 
l't part it:ipl'r . 

Au 'Jljl't des probli•n,cs qui se po,c· 
Jnnl ù. '1a fin de ln.. 9ncnc, «IOI'Sf]UC les 
pc11plrs ~cro11t obllgn-; de sc cousacror 
uu raehat du mal Jlrofondérncnt cnnlclm'· 

f qnl ~era leul' ,dur hl•nlagc socinl at éco· 
Jlr))ll ·que·, Jr Pape a <lit que les ua 
11nns finiront par sc rrntlr~ compte du 
IH·soin <l'une solulion des problù<r~es so 
,·aaux dans l'e6prit cle ln Chrl•tJCulé. «Le 
li tOit de sorttrn (.le ln dnrc ét:olo d 'aujour­
d'hui nYcc un esprit cu progr~·s. L'lmma· 
111té i't:outcra la. voi-x de la rniR<>Il et clc 
la justice. C'est seulcJhcnt dan" un tel 
i·lat . d'esprit que le n'onde proeèdcra à 
l'•'tnblissemeut d'uu ordre uou\'ea<l basé 
sur la JU<>ttce .» 

Ire .Sn111t l'ère a dit en lllle qu'il dé· 
,;iran donner «quelqnes préceptes pour la 
cnuclusJOn d'une paix dumUle» , et a. 
pollf'6HI\ i : 1\ous cle,·ons uous efforcer 
en premier lieu Je remporter une v tctoi­
rc sur Ja hau1e, car de gnn·cs dom~r~a· 
ocs sonL causés à l'àmc humaine par 
l'absence cl'auwur pour le Cltnsl. .!!:n 
Sl'C'nnd lieu, il faut. rem poiler uoe vic­
toire sur l'absence ùc confiance dans ln 
cnliaboration tnte.rUtatiOJtale; troJstèu:..e­
nH•nt, lllw '·i ctoi rc sur le prmctpc que Jn. 
lt!ll!C. prune le droit; qm~tr1è r ne1nent, une 
\'JCtOJ ,IC ;,.\t,ll' les tÜ\'el'f:C'UCCS l·cUIJ01111(jUC6 

er, CIIHJUIC111Cif,ent, UHe \ ' IClOirC SUC l'é· 
goï5mc . 

Le Pape 't coucl<l : •Sous pr<ons pour 
c,1ue _les hommes JjlÎtrisscnt assez pour 
t'labltJ un ordre écotu,tnique et socud 
lluu,·e~n cL Juste, . .t\ous- pnous pour que 
l'hutLanilé eu fuu:s~c a\"ec ses tt'lbula-
IJOllS.ll 

~~ -

( SUITE D~ LA rAGE 1 ) 
l ,e projet tlu l'n'·"idcnt Hoo't'\'Pit. rle 

,.,··dN ~-<>an!{ p:lÏC'Int·nl ,·l )n Grnndc•·Hreta­
gnc' lr!i fmllnrtun·~ d';\l'lnC6 cl de Jr,::~,tt'•· 
1 iPl dnut <'Il<' n hC'smn, sernhlt• ossnn·~ 
dt' l'appul du C'ont::l'l·s. (''C'sL puree cpt'ils 
l'ont t·nm lHts qut• ll•s: AlleJnarHis !i'cm­
lllli.{'Jlt par t0116 l<'' uro~en~ :'L t'H.pl•ebt•l' 
qu'uuc teltc dt'·~.:H.ilOil antPn IC'Ilne. J. .. es 
pnriP·parolc rlC' Ja \\ JI!J,.·nJ~·p·a~!iC Otlt 
d1'·clan'· CJIH' la tliplotttatir. g<'lllllllll< !'lC ne 
prut. êl n• in~c·n"i.blf" ;\ C'CS LlÎtR, land rH 

1 qu(' la JH'('s!w nnzic> <'·\'oquc nlwncl:1111mrnt 

l
)f's a·lnl•on-s lttrnitr~ dC' l'Axe an~c le~ 
.Tapon, donnant ù. ~.:nkndrc que ln. pri::,t· 

1 

1 

22E .. 

LE COMMERCE DE 
LA GRANDE-BRETAGNE __ ..,_ 

(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

l
' [,es dru;:< ports élait'nt grands et im· 

pollauts uicn qu'ils Ile Dussent pas lco 
plus !!rands ni lw plus imporl:wts ùu 
pa.' 'l. Or, i\ eux deux, ils contenaient 

l pri·.< de ;!TJ ua\'Ïrgs pro\'euant des Blat• 
l ms A eux ùeux, Ils cl• sposnJCnt de 

l
' mondlngcs po~n· l.j(} na\ ue::; . A 1 'excep­

tion ùe 7 ùc ces mouilla"es lous les au­
trP étaient occupés au 11~omcut de la vl· 
sile. 

j <J'ai pnsst\ une journ~e dana cbacun 
de. ces porls ct land<s qne je m'y trou· 

1 v;ns, :2'0 navtres cntrl•rent et 20 nulres 

1 

sorurcnt. .l!:n cc qnt concerne les cargo" 
provenant f.lcs Etats·rnit;:; j 'ai constaté 1 

'l"e le nn,·<re danois appariait on assez 
JOI< exemple. ()uolquc" uns transportaient 

1 

!>~ns. de 111atériels de guerre, - plus 
d anons ct plus de canons. - d'au!rei 
plus de vines, tna 1s lous eusrn.IJ!e ils 
ronnaien.t un exeu.viC' forlllidr~ble de 'rai­
tle n mf''ltCatnc à ln (:ra ndc· BrC'tagne. 

dfais <'C n"étatt l'~'" tout .. J\t~·a<s été 
lt\ pour voir aiT!YCt' ÙC's tntli'C'haml•se:;; 
n11at:ricaim'ti. quand JC m'en nllai j'avai~ 
nt. ~nelquc . chose de plus. Ancré lout 
Jllt·s du nanre dan01s sc trouva1l un ua,­
llre Ul'llannique qui r'tait Cil lntin de 
t·har~cr drs marchandisct{ d'(.•xportatiou 

1 
de (,!·'ultlc·llr~lagne. pour les Etats·Gni•, 
:- 'et en.<~nt:; de lame, pote ne, verrerie, 

1 
111st rumcnt.s mt-caniqUl'6 et, - OUI, -

FRAN CE ET :J~.!Isca ~~~c.·~~~~r~l~l i~•~'' t~:,i~n}·a:,~·,"~~:,l;csa ~~~~: 

1 

ti t taJcnt dn wh 1sky 11 lanùaz:;; qtn pi'O\'e­
'""1 de mo l""l"P \'ille de JJulrlin ct Je 

fiRANDE BRETAGNE ~.~.~~~';:itc~ll";,i,~:~t ~î:.':~c;::•?:· P.~:~ ~~~\~~~!m~~ 
,. 1 <i<clquPs """ pour <'l<lht;:o ct le reste 

;11 att pour dc,tJnal<ou ~an Sahaùor et 
ltualelllala 

Quelques révélations sur 
les événements de juin 

Lisbonne, 21 - (P.P.) Le <ou a-
tuer ùes rëcrin1inatwns con: re la 
lrrande-Brctagne qui caractét;snit tant 
do déclarations of!J.ciclles françaises 
Ç,lJI!'èS J"aJ'))lÎStiCe a (:Offip}ètelllCnt CliS­

parU d'ouvrages approuvés par le gou­
vrorneznent de Vichy et. qui racontent 
l 'h istoire d.,.; événcmrmts qui abouti­
rent à l'effrondrcment de la France. 
Cela est particalièrunent remarquable 
dans un petit livre que vient ùe rai1·e 
Jlaraitrc M. Charles Riebel, membre 
do la commission sénatori~le des Af­
faires étrangères. 

M. Riebel révèle entre autres que 
c'est le gén(•rat Weygand lui-même, qui 
avait succéllé peu auparavant au gé­
néral Gamelin, qui dès le 7 ju>n. pl'CS­
~a le gouvernement de dcJnander un 
at·n1isticc. 11 espérait ainsi sauver Pa­
lis, éviter l'évacuation du gouverne­
ment et pré·venir la déclaration de 
guerre de J'ltal!e. 

Le 12 juin, Je général Wey~and in­
sl:ila clc nouveau pour qu'un urn1istice 
fut conclu. Certaines divisions (ran­
<:aises, à. co Jnotnent, étaient' réduites 
;\ deux ou trois bataillons, ct les sol­
dats tombaient d~ fatigue et de som­
meil. 

Le Cabinet, cependant, restait Iné­
branlable. Le lendemain, le Conseil Su­
pn;me de la Guerre se Jréunissaft et 
npprenait que lii. Chut'6hill ne pouvait 
pas promettre d'envoyer plus que trois 
<li,·lsions et 72 canons . 

U. RiPb~l racont~ ensuite que le Ca­
hinC't avait ùeux plans: so:t s'in~taller 
on Bre~agnc Pt dP là, partir aux E- · 
tat~-Unis si n~ccs.sait·<'; soit sc rendre 
;\ Ilordeaux .ot de là, en Afrique du 
-:"tnrd, ' 

D'autre part. s' la. France re[usa 
rlP remettre sa flott~ à la Grande-Bt·c-
1 :!.g-ne, c'es". parce ctue dans cc cas, 
l'Allemagne n'a.ura.it jo.ma.is accordé 
l'nrmistiC'c>. 

1\-t. R1<•1lf'} r1PclarP ttllleurs (]Ur rune 
d~·~ catlRP.s principalC's rle ln défaLtr' 
'ut l'lncotnpt'lence cl·~ ~énéra.l \t.amc­
lin. AprèR que ;p g-ouvcrnf'mf'nt :"=OP: fut 
f•nfui à "rour~. lr: Prf-sirlC'nt. Lebrun 
:'ur:1.lt elit à M. Ri0he-l : "Le croiriez­
Ymts'? L(' g-én "'rai (~a melin cs~ vf>nn 
nlfl' YOir rJllrlnnPs jours avant notre 
,,,;part ri~ Poris pou,· mP fflirc l'l•loge 
de "a pt·onre strat~~io. Tl m'a af(irmé 
Ptt'il a.ur:1it ag-i Pxnctf'ment de tnême 

i toutP Ta. ('A.Mpag-nr elevait rccom­
w,...rc('lr ~· 
~ur la si' un. linn aL turllf" C'n France. 

nT\ n'a quC' ppu dP l'r;u;r iy.ncnu•nts. Les 
1('tt1·rs qui passcn" la frontlf.rC' sont 
('l"llStll't"rs ct CE' n'Pst que rlf' loin en 

loitl one l'on p('llt H\•oir unf' vPritab]e 
idt•(• de ce qui ~P pas~c dan!:l le terri-
1oire non n('cupé. 

Voiri unr lf"ttn• envoyée <le "PA.u ct 
qui a trnvr>t•s(· lc f' Pytt-néf's ('0 tovitant 
lfl I"'PnSUl'C: 

'\uinurcl'hni. toutr~ lPR p('n!'tl-,..~ Rnnt 
C"nuc'e~tl·,.,..~ ~ur un Sf"'l11 Pt tri\~ tnquté­
f(l ,1t nrobl~me. un prnblt\mP. nui pottr-
1·:-~it dcv('lnll· tragiqur pm.n· cl !'1. rnil­
lif'l'!{ de g-r11~: comment passer l'hiver'? 
Y nnra.-t-ll a~Se7. rlC' Yivres pour «te­
nir jnsqu'fUl printf'ml"!=; prorha1n? 

C"hSl<Pl,.. SC'mA..in"' il d<",rf'nt plus 
(lifficile cl'n11tPnil' rrrtnlns llroclult~. pt 
d1~qtw s,..mnine, )C"s t-tag~l'P}I fi.C's é-
11\r'er:;, ~f"l'lt nlHf' virlf"!i, LP rb: le RR­
von et l'huile vésrt•tnl~" sont rationnPs, 
rd lC'S J'ntions <:ïOnt rè~ nf'titf'!'t. T .... H J'R­

' k"' dC' SUt' ... {' O. ét(• t•{-rluit,... ?'! \111 df"­
mJ-1<110 pnr n1olf\, LC's iloucelll'R, gà­
t('nux. ('tc. n'f"xistf>nt plus, el il n'y n.. 
n:t·~ rle mi('l non phi::!. 

~ne lnngHr!; qu('uf'~ statinnnf"nt <1<'~ 
,-~nt. l<'s mArrhnnrh~ d<' r~fl·. An bout 
cl<> rlf'\lX 0\1 trnis 111"\11'1"~ cl'nUf'nf<'. op 
:l1'1'lve à <'Il rhtf'nir 20 ~rammc~. à 
IY!oins qu'on n~> rnnRta.te que la pro· 
"'~inn n. étf. ('nul~f.f" ... 

L'auteur rl~ lA. lettrP ~cril nlus loin 
nu.... lC's Franl"ais sf" r<'nrl('lnt hif'n 
rn111pte qnr lrur avrnlr rl.?n ... nd dr 
i'i!-ô~·uC' OP 1~ guC"rrr nnr!lo·~llf'mRnrlf'. 
rn;d~ ilR A: ont • r~R mal rpn~rtg-nl~s sut· 
c" oui sr pA.s~e et A(' méfien~ rte~ nou­
Y~>llet; donnl'C's it ta rn.dio. (l'n\1 qu'cl­
lC'R nrovfC'nnent. En somrne ln. vic (le. 
viPnt cle> T"'llls ~n nlus diffiriie pout• 
lro~ FranrntR. «n1a!~ n~ ("OdltrC'nt ~tot­
qtH:"nl(•nt ' lcuYs OJffirlJltés. romrn(' 
(llt""lnll(' rhntt .. rl'tru\\'\f:lhlf\ -pt ln m!l­

j rq•iV' flpq 1rra.nc:al:-1 ont n11imu·d'hui 
]r: !';eni imC'nt rjllf' C'haqup nA.tlnn rloU 
suhlr tOt nn tard le~ const<'ltt~nres des 
P.rreurs commises par ses chers . 

·'\ l'anentA"C SIJÎ\·aut se trouvait un 
navire qui venait du Canada, _ avec 
une cargaison cornposée principale­
ment de VJvres, de bois et de quel­
ques avions de chasse de construction 
canadienne. Près de ce navire sc trou­
vait un autre qui venait d'Argeni..ine 
avec une carg-aif:on de ,r:andes . . 

«Un peu plus loin des nav•rcs char­
~~~a!!'nt 'k~ .mat·chnndi!-'P~ pour l'~\n . 

ane. Plus. loJn se trouvait un navire 
gr~c ct les mlJ.t'chandises que je Yis 
qu on Y .cl.largel it étaient des canons. 
des mumt1ons, ries ht'lices, du lait en 
p~udr·e, des camions mili~aircs,• et des 
cll'tecteurs de son anti-aériens. Ce na­
vire grec se rendait en Afl'ique du 
sud, dans le Moyen-OI'ient et en Grèce. 
Al~ n1oms qu9:tre navires britanniques 
CJUl se trouYaicnt là devaient faire Je 
même ,.o~·ag-c- , · 

C'é~ait en fait un~ image non point 
~c-nlcment de!=; mnrchandiscs arrivant 
cl'Atnérique, tnais rlc tout le cmnmerce 
mon<lial fiC' ln Ciran,]('I-Tirrla.c-ne, - see 
PXportations aussi bien que ses impor­
tations. 

. <J'ai vu logalerrcnt queJques rares 
Signes laissés par les b()mhardiers 
alleman.ds - \ lll cratè-re ou deux, il 
Y a en nvait pen mais aucun dans 
les endroits en question. 

•Lrs Allemands parlent de la Gran­
de-Bretagne comme d'une lie as~iégée. 
Les Britanniques parlent de la Gran­
rl~-Bretagn~ conime d'une fort~r~sse. 
~fals ·ces deux port~ m'en ont donné 
unP imag'c tout à fait différ<>nte. Ce 
sont des pot'ts actifs en temps de 
nni\. 1 1~n fNnpo::; (1(' g-nrrre, ils Ir sont 
(lcvenu de plus en plus. Des navires 
dC' plusieurs pa~·s f::' rangers avaient 
l'habitude de venir là. maintenant les 
naYires d'un i)lus ~rand nombre de 
pa' s encore viennent y mouillet, 
m'l.ÏS ce n'rst nlu~ C'n qualité d'étran­
g~rs. Un marin hollandais les a dé­
crits cornmC\ «étant lC'.s meilleurs pot<s 
hollandais qui restnient au mond e> . 
Dt\s marins fntnçai :; ct norvl>gicns ont 
elit à peu près la mêtnc cho~c. Lf"s 
ports de la. Gr~ndP· BretngnP sont de­
,·enus intrornntionnux Et de C'f" que 
j'ai Yll. il rcot r'·\'i,lrnt qn'ils doi\'Pnt 
cnmptC'r 11A1'mi le~ ports les plus ac"'i.fs 
du monde». 

Averse de bombes 
sur Tripoli 

--00+--

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Sans un travail d'état-major et d'ad­
Htinistration soignL·. les préparatif::; 
n~ntu·aient pas pu être accompli:-; aus.j: 
.-urcment rt aust1i ~cC'rèlC'mcnt. ::Jtal 1"'~1 
dc·i troupes cnlrainérs jusqu'au degré 
m~ra! ct physique le plus élevé ct con­
dtllt<'s aYee êlan et confia .. :'\ce auraient 
pu executer l'opération si rap:dement 
ct avec autant de. succès, el 1-\ un prix 
s1 peu 61cvé. 

<- Les dure conditions de la guerre 
dans ce dt.'·scrt - longues di~tanccs, 
tempêtes de sable, froid et chaucl alter­
nés - ont été cndut·é-C's aYec bonne hu. 
1ncur pat· <'hacun . Jo voudra:s ajouter 
un n1ot spécial de t·rnv"rcicmC'nt~ pour 
les services du I'avita illemNlt et les 
conducteurs de véhiculrs dont ks ef­
fol'ts ont permis aux tt·oupcs avancées 
d'C'ffcctuc,· une avance au~si ,rapide, ct 
au service de ~ igna.Ji sation qui a. ma.1n. 
tenu les communications pendant cette 
avance. 
~~Les opét'atio,ns ne sont pas encore 

t<'l'niin6c~ ct de nouvea.ux effort~ dans 
un. esprit semblable, 1un~ncront ù~ nou­
\'{'l!X SUCCÛ!>I • 

Un message de 
Sir Arthur Longmore 

Le jour· de NoPl. thaque tmit~,_; dt• ln 
1 .A.F. dans le 1\Ioyen.Ol'lent recevra 
1<' n1essage suivant de l'Air Chief 
Ma1·shal Sir ArthtJt· Longmore. K.C.B., 
D.S .O ., commandant en che( de la 
RA.l~. dans le Moyen-Orient: 

.;,:En ma qualité de f'ommandant en 
<'hrC df' l'Il vintîon, j'ad ressc n1Ps sou­
lutHs de Noel au:~ hommes d~~ tous 
rangs de la. Royal Ait· Force. d~ l'a­
viation austrR.Iicnnf' e~ de l'aviat ion 
RHd-nfrlcainf' dans 1<" 1vfoven-Orient. 
Pilotes. ~quipngcs volants. · t<qulpagP" 
à terre ou m{'tnlwes clf" l'é-tnt-rnnjor 
VO\lS a\'f'?. tou~ rnrorvC"IliE'USf'nlC'nt joué 
''ott·c r61r en tnnintf'n ant lPR hn~ttN> 
trnrlitions d(' '/O ll'C' arm('. Avt"c nos 
E'SNtdrlllf'S. nous cspt-1·eronR unro nou­
v<'lle ann~o de victoire ct un YPrttable, 
Noe! dans les anuécs à 'venir•. 

dfl pos1llull dl'~ Etal~ 1 nis <·~! Hll~.<'<'ptî­
hlc· d't•IIC COll l1h'·l'l'l! :ï'' J~!'l'lin t'OII llW \Ille 

d1.'C1:t rtl t ion Je gu<· ne. ( ,,., HÎ. le lku h 
(.'S'Ilnt!t 11 t1111idt'r :11 lt)l l'opin 011 auwn­
c.t!llc, il iiiii'Hil oht•·nu un Il Illiat cou· 
traire cle t•Pllll qu'il c'M'OlllJll<~lt. En cf. 
l'd, la lll'r>RsP. dc·s l ·~tnt~-t·lli~ :l rc'·ngi 
iiH~C fCI'III('It'• t'Olltlt' t( IJII'cJ,c Upt•eiiC 
l'ltJ:-l0 1et1CC de c·Cs Jlll'IHH'CS. 

Faux calculs de l'Axe 
Ankar", 2 t (A.f'.A ) - llnu• un ar· 

1<.-!o tnlilulc 1',\tul·rirptc cl 1 .\x<• , le 
jo111nal l lui c·r,n 1'H'ntro l':utctnlc- de la 
pn.·sse ullPnHIJHie q111, il<·pu R. q'lc:lqurs 
joun;,mct en pnr tÎ{'.Hiit•ro t>viriC"JH'C la for· 
c·c des Jirn ~ qua IIIlj!isC>nt 1 10klo h HornC' 
<'t h li rrlin, ams1 que les dt'·clanttion~ 
a na loguC's dl' JI. J\lal sunka, mill ilit 1 e 
lliJI!lOil dr:-! Affa:rrs c'·trangl·rl'~. L'auteur 
dP- l'artich~ <'Oil~Slall' ~tuf' (_'{'ln n'n nboult 
cpi'tl acec·nlurr l'nid t· des J ·~l;!l ·l"nis ft 
l:t Grandc-Hretng-nc. ' l'outcs le :nitinl1 
\'Ps de 1'~\IIC'magnc ct du .TapoJl dnw; 
,·.rllc Vole onl J ... untqu{> des ,. , tllab 
nr'g-ntifs du point de vue qui les con· 
cerne. 

('epcnrlan~ le rrdadcur poiJ{.iqne Ù~l 
·'J'an» souligne que IC'S.<'OITin;issions éco· 
nomiqncs 'lc,·lmleo 1nilitaire~, que le. 
l'u<ssanees dt! l'acle 'J' t·ipar tite ont dé· 
c.idl· rl'ctH·o:·cr dans leurs cnpi ta les res­
prctivcs, ROtlf. l'indice d'une unifrcation 
do t~on11nnmlemt'nl. Cela n ·e.at dc\'Cl\; a 
pOS«tb!e ~tiC par Sl<ile des rlt'-faitcs Tr·l­

!ilatrCS <;ut ont placé l'Italie <laus lill 

~tnt ~,·idrnt d'infi•riorité. Selon toutes 
les appnr~nccs, l'Axe cherche à .. obtenir 
nn sut{'~·~. qui relè,·e son prestige rudc­
lllCilt attclllt, et pour tela ,.l'Ut porter 
'"' coup au potnt faible de l'arrnatnre de 
l'~nhcr\:)airc . :\fats ~.;c cll·~ar fl-Unle C:>t Jui­
lHême un tiigne ùe faiblesse. 

APRÈS lA Off AITE 
DE fiRAZIANI 
( SUITE DE LA PAGE 

UNE uPAUVRE .. ARMEE 

S i toute L' a rméo de Mussolini se 
compose des mêmes spéc:men d'hom­
m-.s que ceux dont ie viens de voir 
4.000 dans un càmp - un de ces 
camps nombreux qui animent le dé­
sert égyplien - l'Empire Britannique 
et J'Egypte peuvent dormir tranquil­
les. Les échantillons des 8 millions 
de baionnettes pris par les Britanni­
qu-os sont des soldats déguenillés, 
affamés. qui rendent grâces à Dieu 
que la guerre soit finie pour eux. 
J'interroge un oflicier. Il se déclare 
fasciste, mais a mi de la Grande-Bre­
tague. Jamais il n'aurait fait do SOl\ 

nle!in gré la guerre au plus grand 
Empire du monde. Mais il en veut à 
la France; il lui en veut beaucoup! 

- La raison? demandais-j.;,, 
- Nous voulons Nice, la Corse et 

la Tunisie. Mais des Anglais nous ne 
voulons i'ien. Ils ne détiennent e<ucu­
ne partie de notr~ uespace vital .. . 

- Et Malle? 
- uUnc petite île d'aucune utilité" 

quant èr l'Egypte c'est l'amie de tou­
jours ... 

Si Mu,solini J'entendait pOYlerl 
D'aill eurs s'il est fascisle il n ' aim e 

pas certaines méthodes du fascisme . 
Celles de Balbo pOY exemple. 

- O ui, Balbo était dur pour toul 
ce qui n'était pas 100 o/o fasciste . 
Les punitions. la potence même é­
taient à J'ordre du jour. Certains de 
ses subalternes en eur~nt asl!ez et 
qu'>lqu.,s-uns osèrenl ... Voilà tout. 

Pour Graziani. il est beaucoup p lus 
généreux. ..c· est un bon chef. dit-iL 
un :nilHairo tout simplement.,, 

Et pour m'impressionner de son a ­
mitié pour l'Empir9 britannique. mon 
officier de la milice fasciste me d it 
qu'il s'est rendu sans combattre. 

c,. n'est pas !'opinion des officiers 1 
britanniques. ni la mienne d'aille u rs. , 

DES ENFANTS DE 14 ANS 

SOLDATS 

Dans le camp dos Libyens c'est un 
sentimen t do pitié qui vous prend à 
la gorge. Ces hommes de tous les 
âges de 14 à 65 ans sont déguenillés. 
boueux. hâv<>s, frileux. Je vois parmi 
eux Ul'\ goS<;C: uQucJ Ô"Te as-tu? n 
uQua!orze ansu me dit-il. Et son père 
qui est à ses côtés confirme ses di­
res. Ii a été pris comme tous ses 
»cmblabl~s par razzias. Trois mois 
d'cntraincment pour apprendre à ma­
nier un fusil ct c'est tout. Le pauvre 
type ne sait pas se servir d'une gre­
nade:- à main ... 

Tous l<>!< autres sont dans le même 
cas. 

Un caporal galonné me raconte 
qu'il touche 30 lire~ par mois. Le 
simple soldat en a 12. Aucune alloca· 
t;on n ' est payée à leurs lamill"s, 

DE LA PROPAGANDE 

Sur un officier fascisto on a trouvé 
dos livrc>ts de ,propagande en an­
glais, l'antant les avantages du las· 
cismo. J,. demande à quoi ils pou­
vaient servir. 

Ils étaient destinés. parait-il, à la 
propagande parmi les Anglais uaprès 
l'occupation de I'Egypte ..... 

En fait d'occupation, c'est un ser­
vice de l'armés anglaise qui a la 
tâche de s'occuper des milliers de 
prisonniers italiens. Et c'est une t&­
chc formidabl<> que celle do nourrir 1 
C"3 mi!liGrs d'hommes qui n'ont pour 
),.. mo;nont que l'envie de manger. 
Pour le petit déjcunor du matin on 
le ur distribue du corncd boel. du thô 
au lait <>t des biscuits ct en quanti-
16 génér.,uscs. A rriidi. de la vian· 
da. des pommes de terre, du pain. 
Us t1'f.taiC"nt pas aussi bien nourris 
par Mussolini ... 

LES SPAGHETT!S A L'ITALIENNE 

Un sergent cuisinier d9 J'armée 
britannique mc raconte qu'il a ap­
pris d'un prisonniC>r l'art de prépa· 
rer les ~paghettis (On en a pris des 
tonnes à Sidi Barrani) . Les boys 
c'est le nom qu'on donne partout ici 
aux tommies - sen régalent. Et ils 
trou vent cela très bon. C'est une con· 
solation. 

Car le~ «boys" ont fait el conti- 1 
nu'>nt à faire une bosogno mervoil·j 
lcusc. Je vais les suivre jusqu'en , 
Libye. • 

Charleb Arcache 

FRED ASTAIRE 
ELEANOR PGWEll 

ROADWAY M ooy 1940 
JOUR DE NOEL 

25 DECEMBRE 1940 

SEANCES 
à 10 h. 30 a.m. 3.15- 6.30-9.30 p.m. 

··········································g·········································=·lt··· 

-
SERVICE REGULIER HEBDOMADAIRE POUR 

PASSAGERS- COURRIER ET MARCHANDISES 

VERS L'EXTREME- ORIENT ET L'AUSTRALIE 

Prix de passage de LYDDA (Palestine) à : 
KARACHI Lst. 56 SINGAPOUR Lst. 113 

BATAVIA Lst. 130 SYDNEY Lst. 165 

Pour tous renseignements, s'adresser aux Agents 
Le CAIRE : NETHERLANDS TRAFFIC AGENCIES 

50, rue Malika Farida, Tél. 41559 

ALEXANDRIE : F. V AN DER ZEE 
10, rue Chérif 

PORT -SAID : C. L. EYRES 
23, Quai Sultan Hussein, 

Tél. 28655 

Tél. 2500 

et à toutes les AGENCES DE VOY AGE 

························································································!' 

Déjeuner. 
sa.,oureux­

Rsconstituant 
énergique 

pour /es jeunes, les per­
sonnes astreintes à un 

travail fati,qanl el lous 
reu.'t· qui on/ besoin d'une 

alimentation substan­
tielle mais le_qere , 

Ver du en boîtes métalliques, 
le cacao Royal s'y conserve 
aussi frais et pur qu'à 
l'instant de la torréfaction. 
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